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Virginie Laganière et Jean-Maxime Dufresne, VR Youth, 2018, de l’installation Intervalles, photographie, 80 x 53 cm. Avec l’aimable
autorisation des artistes.

L'ATTENTE
Commissaire : Fabrizio Gallanti

Artistes : Jeremy Deller, K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja,
A. Thalamuthu et K. Padmapriya, Jean-Maxime Dufresne et
Virginie Laganière, Antje (hmann et +arun Farocki,
(mmanuelle Léonard, Alain Parent

'ates : 11 janvier - 23 février 201�
Vernissage : mardi 15 janvier, 1� h 30
� eYqnement )aceEooN



A. Thalamuthu et K. Padmapriya, Jean-Maxime Dufresne et
Virginie Laganière, Antje (hmann et +arun Farocki,
(mmanuelle Léonard, Alain Parent

'ates : 11 janvier - 23 février 201�
Vernissage : mardi 15 janvier, 1� h 30
� eYqnement )aceEooN

La Galerie de l’UQAM lance l’année 201� avec /¶attente, une riche exposition de
groupe sous le commissariat de Fabrizio Gallanti. /
attente se propose d’explorer un
aspect intimement lié à notre relation avec le temps, notamment le temps du travail,
qui occupe une place centrale dans nos vies. De nombreux artistes ont donné de
l’attente des lectures et des représentations variées dans le but d’en sonder la
nature et d’en figer quelques fragments importants.

2n a coutume de dire qu’il faut savoir gérer habilement son temps. &ela est
fondamental pour quiconque entend rtre performant, avoir la maitrise de sa vie,
connaitre le succès. 1ous devons maintenir un savant équilibre entre le temps
consacré au travail et à la production d’une part, et celui que nous nous accordons
d’autre part. Autrement dit, rtre en mesure de nous procurer à nous-mrmes du
réconfort tout en polissant les différentes facettes de notre personnalité. Une fois
projetée dans le monde, celle-ci est la clé qui fera de nous des rtres accomplis,
épanouis, capables de réaliser les objectifs les plus divers. 1ous savons aussi
depuis très longtemps déjà qu’à chaque unité temporelle ² une semaine, un jour,
une heure, quelques minutes parfois ², nous pouvons rattacher une valeur
pécuniaire : la majeure partie de notre relation à l’argent est associée, moyennant
de nombreuses acrobaties mathématiques, à une mesure du temps.

Réunissant des °uvres déjà existantes, des documents d’archives et de nouvelles
créations, /¶attente offre un lieu d’échange et de réflexion sur cet aspect particulier
du temps, à la fois très banal et complexe. L’exposition reconnait, dans le regard
porté sur ces questions par les artistes, non seulement une capacité d’analyse et de
construction liée à l’expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de
résistance. 
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Antje (hmann and +arun Farocki, /aEour Ln a 6LnJle 6hot, 2012-ongoing, �-channel video installation, still from &ristiin Silva-Aviria’s
video, &LrFular 0ovePent� RLo Ge -aneLro, 2012. &ourtesy of the artists.

WA,T,NG
Curator: Fabrizio Gallanti

Artists: Jeremy Deller, K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja,
A. Thalamuthu and K. Padmapriya, Jean-Maxime Dufresne and
Virginie Laganière, Antje (hmann and +arun Farocki,
(mmanuelle Léonard, Alain Parent

'ates: January 11 - February 23, 201�
2pening: Tuesday, January 15, 5:30 p.m.
� )aceEooN EYent

Galerie de l’UQAM launches the year 201� with :aLtLnJ �/
attente�, a rich group
exhibition curated by Fabrizio Gallanti. :aLtLnJ delves into our intimate relationship
with time, in particular time spent working, and the pivotal place it holds in our lives.
The readings and diverse reimaginings of waiting proposed by the many artists
included here show us attempts at understanding it and reckoning with its layered
significance.

:e just have to learn to manage our time better, it is often said. Time management
will improve our productivity, enhance control, and ensure success in our lives. :e
are expected to maintain a savvy balance between �productive� time spent working
and the ³down-time´ that we spend on ourselves. :e have to capably procure our
creature comforts, while also perfecting our personalities, which in turn manifest as
our being-in-the-world, proof and proffering of the accomplished, gratified
multitaskers we have become. It is also a given that every temporal unit of
measurement ± a week, a day, an hour, ³just few minutes�´ ± can be accorded a



monetary value. Indeed, much of our relationship with money is a function of
mathematic calculations that are applied to units of time.

&ombining pre-existing and new artworks, as well as archival
documents, :aLtLnJ provides a space for dialogue and reflection on granular time,
as seemingly unspectacular as it is complex. Through the artists’ attentions and
attempts, this exhibition shows us the analytical and creative elements of aesthetic
experience, while holding space for subversion and critique. 

� M25E ,N)25MAT,2N
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GALE5,E 'E L'UQAM
Université du Québec à Montréal
1400, rue %erri
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120
+eures d'ouverture :
Mardi - samedi, 12 h - 18 h
(ntrée libre

Facebook Twitter Instagram

site weE � Galerie de l'UQAM



média : Infolettre de la Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 3 janvier 2019

Facebook Twitter Instagram

English follows

OFFRE ÉDUCATIVE :
L'ATTENTE
+
LEILA ZELLI
11 JANV. - 23 FÉVR. 2019

.. 'eepika� A. .ameshwaran� M. 6induja� A. Thalamuthu� .. 3admapri\a� Travailleurs du monde… Relaxez!� 201�� peinture en aérosol
sur toile� 121�92 [ 1�2�4 cm. Avec l¶aimable autorisation de .rishnapri\a &3.



.. 'eepika� A. .ameshwaran� M. 6induja� A. Thalamuthu� .. 3admapri\a� Travailleurs du monde… Relaxez!� 201�� peinture en aérosol
sur toile� 121�92 [ 1�2�4 cm. Avec l¶aimable autorisation de .rishnapri\a &3.

L'ATTENTE
Commissaire : Fabri]io Gallanti

Artistes : -erem\ 'eller� .. 'eepika� A. .ameshwaran� M. 6induja� A. Thalamuthu
et .. 3admapri\a� -ean�Ma[ime 'uIresne et 9irginie Laganiqre� Antje (hmann et
+arun Farocki� (mmanuelle Léonard� Alain 3arent

11 janvier � 23 Iévrier 2019
Vernissage : mardi 1� janvier 2019� 1� h 30

L¶e[position L’attente se propose d¶e[plorer un aspect intimement lié à notre relation
avec le temps� notamment le temps du travail� qui occupe une place centrale dans
nos vies. 'e nombreu[ artistes ont donné de l¶attente des lectures et des
représentations variées dans le but d¶en sonder la nature et d¶en Iiger quelques
Iragments importants.

Réunissant des °uvres déjà e[istantes� des documents d¶archives et de nouvelles
créations� L’attente oIIre un lieu d¶échange et de réIle[ion sur cet aspect particulier
du temps� à la Iois trqs banal et comple[e. L¶e[position reconnait� dans le regard
porté sur ces questions par les artistes� non seulement une capacité d¶anal\se et de
construction liée à l¶e[périence esthétique� mais aussi un potentiel subversiI et de
résistance.

¬ visiter Sour aborder :
� La gestion du temps dans le capitalisme avancé
� Le travail tel qu'e[ploré par l'art contemporain
� Les liens entre art et documentaire
� L'installation� l'environnement� la série et leur mise en e[position

Leila =elli� Terrain de Meux �détail�� 2019� installation� dimensions
variables

LEILA ZELLI.
TERRAIN DE JEU;
Finissante de la maitrise en arts visuels
et médiatiques �UQAM�

11 janvier � 23 Iévrier 2019

Vernissage :
mardi 1� janvier 2019� 1� h 30

Toute image ne peut jamais rtre comprise d¶une seule et unique Iaoon� car elle vit
sous le kaléidoscope des regards humains. 1ous ne lisons les images qu¶à partir de
nos propres connaissances� e[périences� cro\ances et à priori culturels� qui
constituent ensemble une vision singuliqre du monde. Malgré cela� chaque jour�
nous vo\ons des centaines� sinon des milliers d¶images à la télé� sur Internet� sur les
réseau[ sociau[� dans la rue� dans les journau[� les livres� les archives ou les
revues� et nous tenons pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon. &e
sont quelques�unes de ces images quotidiennes� celles représentant des situations
de guerre� qui sont ici présentées de maniqre à nous Iaire éprouver le regard que
nous portons sur l¶autre.

¬ visiter Sour aborder :
� Les représentations médiatiques et artistiques de la guerre
� L'utilisation d'images trouvées dans les pratiques contemporaines
� La mise en action du public dans l'installation vidéo

+ 3LU6 D'INFORMATION6 6UR LE6 E;3O6ITION6

RÉ6ERVEZ VO6 VI6ITE6
Les médiatrices et médiateurs de la Galerie de l¶UQAM se Ieront un plaisir
d¶accueillir les groupes et proIesseurs pour des visites commentées de L
attente et
de Leila =elli� Terrain de Meux. (n s¶inspirant des idées développées par les artistes
et le commissaire� ces visites viseront à mettre en lumiqre les enjeu[ thématiques�
Iormels et conceptuels des e[positions.



¬ visiter Sour aborder :
� La gestion du temps dans le capitalisme avancé
� Le travail tel qu'e[ploré par l'art contemporain
� Les liens entre art et documentaire
� L'installation� l'environnement� la série et leur mise en e[position

Leila =elli� Terrain de Meux �détail�� 2019� installation� dimensions
variables

LEILA ZELLI.
TERRAIN DE JEU;
Finissante de la maitrise en arts visuels
et médiatiques �UQAM�

11 janvier � 23 Iévrier 2019

Vernissage :
mardi 1� janvier 2019� 1� h 30

Toute image ne peut jamais rtre comprise d¶une seule et unique Iaoon� car elle vit
sous le kaléidoscope des regards humains. 1ous ne lisons les images qu¶à partir de
nos propres connaissances� e[périences� cro\ances et à priori culturels� qui
constituent ensemble une vision singuliqre du monde. Malgré cela� chaque jour�
nous vo\ons des centaines� sinon des milliers d¶images à la télé� sur Internet� sur les
réseau[ sociau[� dans la rue� dans les journau[� les livres� les archives ou les
revues� et nous tenons pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon. &e
sont quelques�unes de ces images quotidiennes� celles représentant des situations
de guerre� qui sont ici présentées de maniqre à nous Iaire éprouver le regard que
nous portons sur l¶autre.

¬ visiter Sour aborder :
� Les représentations médiatiques et artistiques de la guerre
� L'utilisation d'images trouvées dans les pratiques contemporaines
� La mise en action du public dans l'installation vidéo

+ 3LU6 D'INFORMATION6 6UR LE6 E;3O6ITION6

RÉ6ERVEZ VO6 VI6ITE6
Les médiatrices et médiateurs de la Galerie de l¶UQAM se Ieront un plaisir
d¶accueillir les groupes et proIesseurs pour des visites commentées de L
attente et
de Leila =elli� Terrain de Meux. (n s¶inspirant des idées développées par les artistes
et le commissaire� ces visites viseront à mettre en lumiqre les enjeu[ thématiques�
Iormels et conceptuels des e[positions.

6ouples et ouvertes à tous les groupes scolaires et communautaires� ces visites
peuvent rtre adaptées au[ besoins particuliers et s¶inscrire en dialogue avec la
matiqre abordée en classe� le cas échéant.

Un.e interprqte en Langue des signes québécoise �L6Q� ou en American 6ign
Language �A6L� peut rtre mis à la disposition des groupes souhaitant visiter nos
e[positions avec des personnes sourdes ou malentendantes. Merci de prendre
contact avec notre équipe le plus t{t possible� étant donné les délais requis pour la
réservation d¶interprqtes.  

Ces activités sont offertes sans frais� en franoais ou en anglais.

Réservations reTuises auSrqs de
3hilippe 'umaine� responsable de la médiation
dumaineBallard.ShiliSSe@uTam.ca
�14�9���3000 p. 1424

Les groupes souhaitant visiter nos e[positions sans médiation sont priés de
contacter la Galerie au préalable� aIin que leur arrivée puisse rtre planiIiée.

6i ce message vous a été transIéré� veuille] suivre ce lien pour vous inscrire à nos
listes envois.

3our vous assurer de ne rien manquer des activités de la Galerie de l'UQAM�
veuille] suivre ce lien pour mettre à jour vos préIérences d'abonnement.

 

EDUCATIONAL OFFER:
WAITING
+
LEILA ZELLI
JAN. 11 - FEB. 23� 2019
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EDUCATIONAL OFFER:
WAITING
+
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JAN. 11 - FEB. 23� 2019

9irginie Laganiqre and -ean�Ma[ime 'uIresne� &\Fles� 201�� Irom the installation ,ntervals� video still. &ourtes\ oI the artists.

WAITING
Curator: Fabri]io Gallanti

Artists: -erem\ 'eller� .. 'eepika� A. .ameshwaran� M. 6induja� A. Thalamuthu
and .. 3admapri\a� -ean�Ma[ime 'uIresne and 9irginie Laganiqre� Antje (hmann
and +arun Farocki� (mmanuelle Léonard� Alain 3arent

-anuar\ 11 � Februar\ 23� 2019
OSening: Tuesda\� -anuar\ 1�� 2019� �:30 p.m.

:aitinJ �L’attente� is an e[hibition that delves into our intimate relationship with time�
in particular time spent working� and the pivotal place it holds in our lives. The
readings and diverse reimaginings oI waiting proposed b\ the man\ artists included
here show us attempts at understanding it and reckoning with its la\ered
signiIicance.

&ombining pre�e[isting and new artworks� as well as archival documents� :aitinJ
provides a space Ior dialogue and reIlection on granular time� as seemingl\
unspectacular as it is comple[. Through the artists¶ attentions and attempts� this
e[hibition shows us the anal\tical and creative elements oI aesthetic e[perience�
while holding space Ior subversion and critique. 

Bring \our grouS to e[Slore:
� Time management in advanced capitalism



9irginie Laganiqre and -ean�Ma[ime 'uIresne� &\Fles� 201�� Irom the installation ,ntervals� video still. &ourtes\ oI the artists.

WAITING
Curator: Fabri]io Gallanti

Artists: -erem\ 'eller� .. 'eepika� A. .ameshwaran� M. 6induja� A. Thalamuthu
and .. 3admapri\a� -ean�Ma[ime 'uIresne and 9irginie Laganiqre� Antje (hmann
and +arun Farocki� (mmanuelle Léonard� Alain 3arent

-anuar\ 11 � Februar\ 23� 2019
OSening: Tuesda\� -anuar\ 1�� 2019� �:30 p.m.

:aitinJ �L’attente� is an e[hibition that delves into our intimate relationship with time�
in particular time spent working� and the pivotal place it holds in our lives. The
readings and diverse reimaginings oI waiting proposed b\ the man\ artists included
here show us attempts at understanding it and reckoning with its la\ered
signiIicance.

&ombining pre�e[isting and new artworks� as well as archival documents� :aitinJ
provides a space Ior dialogue and reIlection on granular time� as seemingl\
unspectacular as it is comple[. Through the artists¶ attentions and attempts� this
e[hibition shows us the anal\tical and creative elements oI aesthetic e[perience�
while holding space Ior subversion and critique. 

Bring \our grouS to e[Slore:
� Time management in advanced capitalism
� Investigations oI work in contemporar\ art
� Links between art and documentar\
� 'iIIerent wa\s oI showing installations� environments and series

Leila =elli� Terrain de Meux �detail�� 2019� installation� dimensions
variable

LEILA ZELLI.
TERRAIN DE JEU;
Graduating master¶s student in visual
and media arts �MFA�� UQAM

-anuar\ 11 � Februar\ 23� 2019

OSening:
Tuesda\� -anuar\ 1�� 2019� �:30 p.m.

1o image can ever be understood in just one wa\ because it e[ists under the
kaleidoscope oI human interpretation. :e onl\ read images through the lens oI our
own knowledge� e[periences� belieIs� and a priori culture� which together make up
our singular vision oI the world. 1evertheless� each da\� we see hundreds� iI not
thousands oI images on T9� the Internet� social media� in the street� in newspapers�
books� archives or maga]ines� and we assume our point oI view is right. Images oI
dail\ liIe� namel\ images oI war ]ones� are presented here as a wa\ to make us
e[perience how we view one another. 

Bring \our grouS to e[Slore:
� Representations oI war in media and art
� The use oI Iound images in contemporar\ practices
� 3ublic activation in video installations

+ MORE INFORMATION ABOUT T+E E;+IBITION6

BOO. <OUR VI6IT6
2ur mediators look Iorward to taking groups and teachers on guided tours oI
:aitinJ and Leila =elli� Terrain de Meux. Inspired b\ the ideas developed b\ the
artists and the curator� these visits are intended to highlight the thematic� Iormal and
conceptual issues oI the e[hibitions.

The tours are Ile[ible and open to all school and communit\ groups. The\ can be
adapted to meet particular needs and to complement material covered in the
classroom.

An interpreter in Langue des signes québécoise �L6Q� or American 6ign Language
�A6L� can be made available to groups wishing to visit our e[hibitions with people
who are deaI or hard oI hearing. 3lease contact our staII as soon as possible� given



the time required to book interpreters.

These activities are available an\time� free of charge� in French and in English.

Reservations mandator\
3hilippe 'umaine� &ultural Mediation Manager
dumaineBallard.ShiliSSe@uTam.ca
�14�9���3000 e[t. 1424

Groups wishing to visit our e[hibitions without a mediator are asked to contact the
Galerie beIorehand so that their arrival can be planned.

II this message was transIered to \ou� please Iollow this linN to subscribe to our
mailing lists.

Make sure \ou never miss Galerie de l'UQAM's activities b\ Iollowing this linN to
update \our subscription preIerences.
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thousands oI images on T9� the Internet� social media� in the street� in newspapers�
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Bring \our grouS to e[Slore:
� Representations oI war in media and art
� The use oI Iound images in contemporar\ practices
� 3ublic activation in video installations

+ MORE INFORMATION ABOUT T+E E;+IBITION6

BOO. <OUR VI6IT6
2ur mediators look Iorward to taking groups and teachers on guided tours oI
:aitinJ and Leila =elli� Terrain de Meux. Inspired b\ the ideas developed b\ the
artists and the curator� these visits are intended to highlight the thematic� Iormal and
conceptual issues oI the e[hibitions.

The tours are Ile[ible and open to all school and communit\ groups. The\ can be
adapted to meet particular needs and to complement material covered in the
classroom.

An interpreter in Langue des signes québécoise �L6Q� or American 6ign Language
�A6L� can be made available to groups wishing to visit our e[hibitions with people
who are deaI or hard oI hearing. 3lease contact our staII as soon as possible� given
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GALERIE DE L'UQAM
Université du Québec à Montréal
1400� rue Berri
3avillon -udith�-asmin� salle -�R120
+eures d'ouverture :
Mardi � samedi� 12 h � 1� h
(ntrée libre

Facebook Twitter Instagram

visite] notre site web
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RAPPEL :
NOUVELLES EXPOS
DÈS LE 11 JANVIER

Antje Ehmann et Harun Farocki, Le travail en une seule prise, 2012-en cours, installation vidéo à 9 canaux, image tirée de la vidéo de
Pawel Fabjanski, Dentist, Łódź, 2013. Avec l’aimable autorisation des artistes.

L'ATTENTE
Dates : 11 janvier - 23 février 2019
Vernissage : mardi 15 janvier, 17 h 30
+ Évènement Facebook

Commissaire : Fabrizio Gallanti



Artistes : -erem\ 'eller, .. 'eepika, A. .ameshwaran, M. 6induja,
A. Thalamuthu et .. Padmapri\a, -ean-Maxime 'ufresne et
9irginie Laganiqre, Antje Ehmann et Harun Farocki,
Emmanuelle Léonard, Alain Parent

5éunissant des °uvres déjà existantes, des documents d’archives et de nouvelles
créations, L’attente Tuestionne la place et la valeur du temps dans le s\stqme
capitaliste contemporain et offre un lieu d’échange et de réflexion sur cet aspect
particulier du temps, à la fois trqs banal et complexe. L’exposition reconnait, dans le
regard porté sur ces Tuestions par les artistes, non seulement une capacité
d’anal\se et de construction liée à l’expérience esthétiTue, mais aussi un potentiel
subversif et de résistance. 

+

Leila =elli, 7errain de Meu[ �détail�, 2019, installation, dimensions variables.

LEILA =ELLI�
TERRAIN DE JEUX
Dates : 11 janvier - 23 février 2019
Vernissage : mardi 15 janvier, 17 h 30
+ Évènement Facebook

Finissante Ge la maitrise en arts visXels et mpGiatiTXes� U4A0



Toute image ne peut jamais rtre comprise d’une seule et uniTue faoon, car elle vit
sous le kaléidoscope des regards humains. 1ous ne lisons les images Tu’à partir de
nos propres connaissances, expériences, cro\ances et à priori culturels. Malgré
cela, chaTue jour, nous vo\ons des centaines, sinon des milliers d’images à la télé,
sur Internet, sur les réseaux sociaux, dans la rue, dans les journaux ou les livres, et
nous tenons pour acTuis Tue notre point de vue sur elles est le bon. &e sont
TuelTues-unes de ces images Tuotidiennes, celles représentant des situations de
guerre, Tui sont ici présentées de maniqre à nous faire éprouver le regard Tue nous
portons sur l’autre. 

+ PlXs G'informations sXr les e[Sositions
 

 

RE0INDER:
T:O NE: S+O:S
AS OF JANUAR< 11

Emmanuelle Léonard, 1RrtK RI 0Rntrpal, 201�, video still, colour, sound, �min 1s. &ourtes\ of the artist.



:AITIN*
Dates: -anuar\ 11 - Februar\ 23, 2019
OSening: Tuesda\, -anuar\ 15, 5:30 p.m.
+ Facebook Event

CXrator: Fabrizio Gallanti

Artists: -erem\ 'eller, .. 'eepika, A. .ameshwaran, M. 6induja,
A. Thalamuthu and .. Padmapri\a, -ean-Maxime 'ufresne and
9irginie Laganiqre, Antje Ehmann and Harun Farocki,
Emmanuelle Léonard, Alain Parent

&ombining pre-existing and new artworks, as well as a number of archival
documents, :aiting Tuestions the place and value of time in our contemporar\
capitalist s\stem and provides a space for dialogue and reflection on granular time,
as seemingl\ unspectacular as it is complex. Through the artists’ attentions and
attempts, this exhibition shows us the anal\tical and creative elements of aesthetic
experience, while holding space for subversion and critiTue. 

+



Leila =elli, eFlipse, 2015, video animation. Exhibition view, L¶art et le pRlitiTue, 6\mposium international d’art contemporain de %aie-
6aint-Paul, 201�. &ollection of Musée d’art contemporain de %aie-6aint-Paul. Photo: Leila =elli.

LEILA =ELLI�
TERRAIN DE JEUX
Dates: -anuar\ 11 - Februar\ 23, 2019
OSening: Tuesda\, -anuar\ 15, 5:30 p.m.
+ Facebook Event

*raGXating master's stXGent in visXal anG meGia arts �0FA�� U4A0

1o image can ever be understood in just one wa\ because it exists under the
kaleidoscope of human interpretation. :e onl\ read images through the lens of our
own knowledge, experiences, beliefs, and a priori culture, which together make up
our singular vision of the world. 1evertheless, each da\, we see hundreds, if not
thousands of images on T9, the Internet, social media, in the street, in newspapers,
books, archives or magazines, and we assume our point of view is right. Images of
dail\ life, namel\ images of war zones, are presented here as a wa\ to make us
experience how we view one another. 

+ 0ore information on the e[hibitions
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Antje Ehmann et Harun Farocki, Le travail en une seule prise, 2012-en cours, installation vidéo à 9 canaux, image tirée de la vidéo de
Kaya Behkalam, Traveling 1, Le Caire, 2012. Avec l’aimable autorisation des artistes.

DEMAIN SOIR :
VERNISSAGE À LA
GALERIE DE L'UQAM
Venez fêter notre premier vernissage de l'année le 15 janvier 2019,
dès 17 h 30, et découvrez nos toutes nouvelles expositions : 
L'attente et Leila Zelli. Terrain de jeux.

+ Évènement Facebook
+ Plus d'informations sur les expositions

+



LAN&EMEN7 DE
ESSE �� _ EMPA7+IE
 
&e dossier de la revue esse se penche sur la place de
l’empathie dans la création contemporaine et tente de
vérifier si l’art peut contribuer à tisser des ponts sensibles
entre des personnes géographiTuement, socialement et
culturellement éloignées, dont les expériences divergent.

+ Évènement Facebook
 

 

Leila =elli, Terrain Ge Meu[ �detail�, 2019, installation, dimensions variable.

7OMORRO: NIG+7:
OPENING A7
GALERIE DE L'UQAM
6wing by on -anuary 15, 2019, as of 5:30 p.m., to help us celebrate
our first opening of the year and discover our two new exhibitions: 
:aitinJ and Leila Zelli. Terrain de jeux.

+ Facebook Event



+ More information on the exhibitions

+
LAUN&+ OF
ESSE �� _ EMPA7+<
 
This issue by esse magazine examines empathy in the
context of contemporary creation and seeks to determine
whether art can contribute to building sensitive bridges
between people that are geographically, socially, and
culturally distant and whose experiences differ.

+ Facebook Event
 

 

PAR7ENAIRES � SUPPOR7 PROVIDED %<

GALERIE DE L'UQAM
Université du Québec à Montréal
1�00, rue Berri
3avillon -udith--asmin, salle --5120
Mardi - samedi, 12 h - 1� h
Entrée libre

Facebook Twitter Instagram

site web � Galerie de l'UQAM



média : Infolettre de la Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 14 février 2019

Facebook Twitter Instagram

English follows

Cliquez sur l'image pour visionner une capsule vidéo présentant un avant-goût de L'attente.

DERNIERS JOURS :
L'ATTENTE
+
LEILA ZELLI
Plus que quelques jours pour apprécier les expositions en cours à la Galerie de
l'UQAM, qui se conclueront le samedi 23 février!

L'ATTENTE
Réunissant des œuvres déjà existantes, des documents d’archives et de nouvelles



créations, L¶attente, dont le commissariat est assuré par Fabrizio Gallanti, offre un
lieu d’échange et de réflexion sur cet aspect particulier du temps, à la fois trqs banal
et complexe. L’exposition reconnait, dans le regard porté sur ces questions par les
artistes, non seulement une capacité d’anal\se et de construction liée à l’expérience
esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de résistance. 

LEILA ZELLI� TERRAIN DE JEU;
'ans 7eUUaLn�Ge�MeX[, =elli offre une expérience installative qui questionne notre
rapport aux images véhiculées dans les médias et en ligne. Ce sont quelques-unes
de ces images quotidiennes, celles représentant des situations de guerre, qui
sont présentées de maniqre à nous faire éprouver le regard que nous portons sur
l’autre. (lles ont été recontextualisées dans une installation in situ donnant à qui la
visite l’impression d’rtre dans un © terrain de jeux ª, celui du jeu réel des enfants et
du jeu politique de l’image. 

+ 3LUS D'IN)OR0ATIONS

9ue d'exposition de L'attente, 2���, Galerie
de l'UQAM

9ISITE &O00ENTeE
DE L'ATTENTE
23 février 2���, �3 h
(ntrée libre

¬ l'occasion de la derniqre journée d'ouverture de
l'exposition L'attente à la Galerie de l'UQAM, venez
entendre le commissaire Fabrizio Gallanti et les
artistes (mmanuelle Léonard, Alain Parent, -ean-
Maxime 'ufresne et 9irginie Laganiqre discuter de ce
projet d'envergure.

+ e9ÊNE0ENT )A&E%OO.

 



Click on the image to view a short clip presenting a teaser for LeLOa�=eOOL��7eUUaLn�Ge�MeX[.

LAST DA<S:
:AITIN*
+
LEILA ZELLI
2nl\ a few da\s left to see the current exhibitions at Galerie de l'UQAM, as the\ will
conclude on 6aturda\, Februar\ 23!

:AITIN*
Combining pre-existing and new artworks, as well as archival documents, :aLtLnJ,
curated b\ Fabrizio Gallanti, provides a space for dialogue and reflection on granular
time, as seemingl\ unspectacular as it is complex. Through the artists’ attentions
and attempts, this exhibition shows us the anal\tical and creative elements of
aesthetic experience, while holding space for subversion and critique. 

LEILA ZELLI� TERRAIN DE JEU;
In 7eUUaLn�Ge�MeX[, =elli presents an experiential installation that questions our
relationship to online and mediated images. Images of dail\ life, namel\ images of
war zones, are presented here as a wa\ to make us experience how we view one
another. These have been re-contextualized within an in-situ installation that gives
viewers the impression of being in a ³pla\ground´ of sorts, one of children’s games
and one of political image games. 



+ 0ORE IN)OR0ATION

(xhibition view, :aLtLnJ, 2���, Galerie de
l'UQAM

*UIDED TOUR
O) :AITIN*
Februar\ 23, 2���, � p.m.
Free admission

2n the final da\ that :aLtLnJ�will be presented at
Galerie de l'UQAM, we invite \ou to come hear curator
Fabrizio Gallanti and artists (mmanuelle Léonard,
Alain Parent, -ean-Maxime 'ufresne and 9irginie
Laganiqre talk about this major project.

+ )A&E%OO. E9ENT
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Vue de l'exposition L'attente, 2019, Galerie de l'UQAM

RAPPEL :
VISITE COMMENTÉE ET
DERNIÈRE JOURNÉE
Samedi 23 février 2019
13 h - 14 h 30
Galerie de l'UQAM
Entrée libre

Nos deux expositions, L'attente et Leila Zelli. Terrain de jeux, prennent fin samedi
prochain, le 23 février!



¬ l'occasion de cette ultime Mournée, Moigne]-vous à la visite commentée de L'attente
pour entendre le commissaire Fabri]io Gallanti et les artistes Emmanuelle Léonard,
Alain 3arent, -ean-Maxime 'ufresne et Virginie Laganiqre� 'ans une ambiance
informelle, cette activité vous permettra de mieux saisir les idées et concepts a\ant
nourri l'exposition et le travail de chaTue artiste�

� ÉVÈNEMENT )ACE%OO.
� PLUS D
IN)ORMATIONS SUR LES E;POSITIONS

 

Exhibition view, Leila Zelli. Terrain de jeux, 2019, Galerie de l'UQAM

REMINDER:
*UIDED TOUR AND
)INAL DA<
SaWXrda\� )eErXar\ 23� 2019
1 p�m� - 2�30 p�m�



Galerie de l'UQAM
Free admission

2ur two exhibitions, :aitinJ and Leila Zelli. Terrain de jeux, end this 6aturda\,
Februar\ 23!

-oin us on the final da\ for a guided tour of :aitinJ, alongside curator Fabri]io
Gallanti and artists Emmanuelle Léonard, Alain 3arent, -ean-Maxime 'ufresne and
Virigine Laganiqre� In an informal atmosphere, this activit\ will allow \ou to better
understand the ideas and concepts underl\ing the exhibition and the artists' works�

� )ACE%OO. EVENT
� MORE IN)ORMATION ON T+E E;+I%ITIONS
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« Hello, today you have day off » : 
l’exposition L’attente ouvre l’année 2019 à la Galerie de l’UQAM 
 
  
Dates : 11 janvier – 23 février 2019 
Vernissage : Mardi 15 janvier 2019, 17 h 30 
 
Commissaire : Fabrizio Gallanti 
Artistes : Jeremy Deller, K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu et K. 
Padmapriya, Jean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière, Antje Ehmann et Harun Farocki, 
Emmanuelle Léonard, Alain Parent 
 
La nuit des idées à Montréal 
Le présent suspendu 
Jeudi 31 janvier 2019, 18 h – 21 h 30 
Agora du pavillon Judith-Jasmin 
 
Montréal, le 12 décembre 2018 – La Galerie de l’UQAM lance l’année 2019 avec L’attente, une riche 
exposition de groupe rassemblant des artistes du Québec, de l’Angleterre, de l’Inde et de l’Allemagne. 
Un commissariat de Fabrizio Gallanti, L’attente questionne la place et la valeur du temps dans le 
système capitaliste contemporain. 
 
L’EXPOSITION 
L’exposition L’attente se propose d’explorer un aspect intimement lié à notre relation avec le temps, 
notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos vies. De nombreux artistes 
ont donné de l’attente des lectures et des représentations variées dans le but d’en sonder la nature 
et d’en figer quelques fragments importants.  
 
On a coutume de dire qu’il faut savoir gérer habilement son temps. Cela est fondamental pour 
quiconque entend être performant, avoir la maîtrise de sa vie, connaître le succès. Nous devons 
maintenir un savant équilibre entre le temps consacré au travail et à la production d’une part, et celui 
que nous nous accordons d’autre part. Autrement dit, être en mesure de nous procurer à nous-mêmes 
du réconfort tout en polissant les différentes facettes de notre personnalité. Une fois projetée dans le 
monde, celle-ci est la clé qui fera de nous des êtres accomplis, épanouis, capables de réaliser les 
objectifs les plus divers. Nous savons aussi depuis très longtemps déjà qu’à chaque unité temporelle 
— une semaine, un jour, une heure, quelques minutes parfois —, nous pouvons rattacher une valeur 
pécuniaire : la majeure partie de notre relation à l’argent est associée, moyennant de nombreuses 
acrobaties mathématiques, à une mesure du temps. 
 
Ainsi, nous sommes dans l’attente d’un emploi, d’une réponse à une candidature, d’une entrevue 
avec un fonctionnaire ou d’une rencontre avec un professionnel… Nous savourons quelques instants 
de pause en attendant de recommencer à travailler. Or, cette attente peut être source d’anxiété et de 
préoccupation. Parfois, la principale activité d’une tâche consiste elle-même à attendre. Même la 
répartition du temps entre action et attente reflète les clivages de classe ; d’un côté, les privilégiés que 
l’on sert en premier, de l’autre, les gens qui n’ont pas d’autre choix que de faire la queue et attendre  
 
Réunissant des œuvres déjà existantes, des documents d’archives et de nouvelles créations, 
L’attente offre un lieu d’échange et de réflexion sur cet aspect particulier du temps, à la fois très banal 
et complexe. L’exposition reconnait, dans le regard porté sur ces questions par les artistes, non 



seulement une capacité d’analyse et de construction liée à l’expérience esthétique, mais aussi un 
potentiel subversif et de résistance. En définitive, un véritable affranchissement s’opérera quand le 
temps de l’attente nous sera restitué et cessera d’influer sur nos vies sous l’action d’éléments 
extérieurs. 
 
< P�OPOS DU COMMISSAI�E 

a�ri5io Gallanti possède une large expérience internationale en design architectural, en 
enseignement, en publication et en organisation d’expositions. Il est titulaire d’un Ph. D. en design 
architectural de la Politecnico di Torino �Turin, Italie, 2001� et d’une maitrise en architecture de 
l’Université de Gênes �Italie, 1995�. Il a enseigné au Canada, au Chili, en Italie, au Royaume-Uni et 
aux Jtats-Unis. En 201�, il devenait le premier Senior Mellon Fellow à l’Jcole d’architecture de 
l’université Princeton. Il enseigne présentement à l’Jcole d’architecture de l’Université McGill à 
Montréal ainsi qu’à l’Architectural Association à Londres. Entre 2011 et 201�, il a occupé le poste de 
directeur associé des programmes au Centre canadien d’architecture, à Montréal. De 2007 à 2011, il 
a été éditeur de l’architecture au magazine ���tare et rédeacteur en chef du site web d’���tare. Il 
collabore régulièrement à divers magazines d’architecture tels �ar(ard �es��n �a�a+�ne, 
nter)"(en 
et �an �"��". En 201�, il a dirigé le livre ������ ��e � er��as pour IIT	Actar. Avec Francisca 
Insulza, il est le partenaire fondateur du studio de recherche en architecture Fig Projects, basé à 
Montréal �2003 à ce jour�. En 201�, Fig Projects a organisé l�exposition ��e �"r�d �n �ur 	*es pour 
la �e Triennale d�architecture de Lisbonne. Fig Projects s’intéresse actuellement à la relation entre la 
conception architecturale et le travail. 
 
< P�OPOS DES A�TISTES 
Jeremy Deller vit et travaille à Londres. Il a étudié l’histoire de l’art au Courtauld Institute et à la 
Sussex University. Deller a remporté le Turner Prize en 2004 pour son œuvre Memory Bucket et a 
représenté l’Angleterre à la 55e Biennale de Venise en 2013 avec son projet English Magic. Il a 
commencé à réaliser des œuvres au début des années 1990, souvent en les montrant à l'extérieur 
des galeries conventionnelles. Son travail a été l’objet d’expositions individuelles à travers le monde, 
notamment : Skulptur Projekte Münster (2017) ; The Infinitely Variable Ideal of the Popular (CA2M, 
Madrid, 2015 ; tournée au MUAC, Mexico ; à la Fundación Proa, Buenos Aires ; et au Azkuna Zentroa, 
Bilbao) ; Joy in People (Hayward Gallery, Londres, 2012 ; tournée à l’Institute of Contemporary Art, 
University of Pennsylvania ; et au Contemporary Art Museum St-Louis) ; It Is What It Is: Conversations 
About Iraq, (New Museum, New York, 2009 ; tournée au Hammer Museum, Los Angeles ; et au 
Museum of Contemporary Art, Chicago). Deller a été commissaire de nombreuses expositions, 
notamment Iggy Pop Life Class (Brooklyn Museum, 2016) et Love Is Enough: William Morris and Andy 
Warhol (Modern Art Oxford, 2014). jeremydeller.org 
 
K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu et K. Padmapriya sont des artistes 
récemment diplômé\e\s du Government College of Fine Arts à Chennai (Inde). Leur œuvre collective 
présentée dans L’attente a été créée dans le cadre de leurs études pour l’exposition Archiving Labour, 
organisée par la commissaire et professeure Krishnapriya CP. Cette exposition, qui rassemblait 33 
étudiant\e\s, faisait partie de la Students’ Biennale 2016-2017, présentée en parallèle avec la Kochi-
Muziris Biennale (Kochi, Inde). Les étudiant\e\s y exploraient l’histoire de leur collège en réfléchissant 
à l’imbrication du travail et de la colonisation dans la mise en place de cet établissement.  
 
Outre leurs pratiques individuelles, Jean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière collaborent en duo 
depuis une quinzaine d’années. Leurs recherches artistiques s’intéressent à la transformation de nos 
environnement construits et leurs réalités sociales ainsi qu’à différentes formes de spéculation sur le 
futur, avec une sensibilité pour la psyché humaine et les climats sociopolitiques. De nature 
anthropologique, leur travail s’incarne dans une approche protéiforme qui combine principalement 
l’installation, la photographie, la vidéo, la création sonore ainsi que l’élaboration de dispositifs et 
d’éléments sculpturaux. En brouillant les pistes entre le documentaire et le fictionnel, diverses 



stratégies narratives sont préconisées dans l’interprétation du réel afin de déployer des imaginaires à 
travers lesquels il est possible de se projeter. Alimenté par des séjours en résidence qui incluent le 
HIAP (Helsinki International Artist Programme, 2016) et le Inside-Out Art Museum (Beijing, 2013), leur 
travail a fait l’objet de nombreuses expositions individuelles, dont Normal Times. La vie minérale (L’œil 
de poisson, 2018) ; Post-Olympiques (Maison de la culture Côte-des-Neiges, 2017 ; 3331 Arts 
Chiyoda, Japon, 2015 ; VU, 2014) et Blind Signal (Titanik Gallery, Finlande, 2014). De plus, leur 
œuvres sont intégrées à plusieurs expositions collectives, dont Art souterrain (2015), Manif d’art 7 (La 
biennale de Québec, 2014) et ABC : MTL (Centre canadien d’Architecture, 2013).  Le travail présenté 
à la Galerie de l'UQAM a été initié lors d'une résidence à TOKAS (Tokyo Arts and Space, 2018), avec 
le soutien du Conseil des arts du Canada. jmdufresne.ca | virginielaganiere.com   
 
Un couple de la vie personnelle et une équipe de producteurs partageant les mêmes idées, Antje 
Ehmann et Harun Farocki ont uni leurs forces dans de nombreux projets artistiques et de 
commissariat depuis la fin des années 1990. Après avoir travaillé ensemble sur des programmes 
cinématographiques pour différentes expositions et institutions, leur première collaboration a été 
l’exposition emblématique Cinema Like Never Before (Generali Foundation, Vienne, 2006 ; Akademie 
der Künste, Berlin, 2007), qui visait à créer un troisième espace au-delà du musée et du cinéma. Un 
second projet commissarial important visait à mettre en dialogue les images de guerre réalisées par 
les médias militaires et de masse, et leurs homologues critiques dans la pratique des artistes 
contemporains. Il en a résulté les expositions The Image in Question. War - Media - Art (Carpenter 
Center for Visual Arts, Cambridge, États-Unis, 2010) et Serious Games. War – Media – Art 
(Mathildenhöhe, Darmstadt 2011). Ehmann et Farocki ont également des pratiques individuelles. 
Antje Ehmann est commissaire, auteure et artiste. Harun Farocki est un cinéaste et vidéaste dont 
l’œuvre comprend plus de 100 longs métrages, essais, documentaires et installations vidéo. Il était 
l'un des réalisateurs les plus importants d'Allemagne au moment de son décès, en 2014. 
harunfarocki.de 
 
Emmanuelle Léonard vit et travaille à Montréal. Elle détient un baccalauréat de l’Université 
Concordia et une maitrise de l’Université du Québec à Montréal. Son travail a été présenté dans de 
nombreuses expositions individuelles et collectives, notamment au Musée des beaux-arts de l’Ontario 
(2012), au Musée d’art contemporain de Montréal (À la recherche d’Expo 67, 2017 ; Territoires 
urbains, 2005), au Fresnoy – Studio National des Arts Contemporains (À Montréal, quand l’image 
rôde, 2013-2014), à la Galerie de l’UQAM (Le désordre des choses, 2015), à la Kunsthaus Dresden, 
au Neuer Berliner Kunstverein, à Mercer Union, à Optica et chez VOX – Centre de l’image 
contemporaine. Elle participe régulièrement à des évènements collectifs tels la Daegu Photo Biennale 
(Corée du sud, 2017), la Biennale de Montréal (L’avenir, 2014), le Mois de la photo à Montréal (2007, 
2009) et la Triennale québécoise (Le travail qui nous attend, 2011). Elle est récipiendaire du Prix 
Pierre-Ayot 2005 et finaliste AIMIA | AGO Photography Prize 2012. En 2018, elle est en résidence 
avec les Forces armées canadiennes ainsi qu'à Bogotá, grâce à une entente entre le Ministère de la 
Culture de Colombie et le Conseil des arts et des lettres du Québec. À l’automne 2019, la Galerie de 
l’UQAM lui consacrera une importante exposition monographique dont Louise Déry sera la 
commissaire. emmanuelleleonard.org 
 
Artiste et médecin, Alain Parent partage depuis maintenant plus de vingt ans sa pratique médicale 
entre la salle d’urgence à Québec et les différentes communautés Inuits du Nunavik, entrecoupée ces 
dernières années de missions humanitaires avec la Croix-Rouge. En marge de la médecine, mais 
toujours en lien avec ses rencontres et déplacements, sa pratique artistique a d’abord été orientée 
vers une photographie assez classique de portrait et de paysage. La maitrise interdisciplinaire en art 
qu’il a complété en 2016 aura marqué un point tournant sur son parcours d’artiste et de médecin, 
puisque art et médecine cohabitent maintenant à la faveur d’un nouvel espace de recherche et de 
création. Produite en plein exercice de la médicine, souvent à la salle d’urgence, il propose une œuvre 



puisant à même son quotidien de soignant, parfois aux limites de l’éthique et des contraintes 
institutionnelles, imprégnée de ses démêlés avec l’imprévu, l’inhospitalier et l’indécidable. Les 
résultats de ses recherches à la maitrise ont été exposés à la Galerie des arts visuels (Université 
Laval, 2016). Son plus récent projet de recherche-création, Art et médecine en contexte socioculturel 
nordique, a été entrepris à l’automne 2017 dans le cadre d’un doctorat à la Faculté d’aménagement, 
d’architecture, d’art et de design de l’Université Laval. 
 
ACTIVIT6S PU	LIQUES 
La nuit des idées à Montréal 
Le présent suspendu 
Une présentation de la Galerie de l�UQAM et du Consulat général de France à Québec, en 
collaboration avec la Place des arts 
 
Jeudi 31 janvier 2019, 18 h – 21 h 30 
Agora du pavillon Judith-Jasmin 
1 �00, rue �erri 
En franMais, traduction simultanée en Langue des signes québécoise �LSQ� 
Entrée libre 
 
Les invité\e\s et détails seront annoncé\e\s en janvier 
 
Suite au succès de la première édition de La nu�t des �dées en sol québécois, qui a attiré plus de 
1 200 personnes dans l’Agora du pavillon Judith-Jasmin de l’UQAM le 25 janvier 2018, la Galerie de 
l’UQAM et le Consulat général de France à Québec récidivent le 31 janvier 2019 pour une nouvelle 
édition. Cette année, l’évènement s’articule autour du thème Le présent suspendu, en dialogue avec 
l’exposition L’attente, présentée à la Galerie de l’UQAM du 11 janvier au 23 février 2019. Il 
rassemblera des personnalités issues des arts et de la culture pour une soirée de réflexions et de 
débats. Initiée par l’Institut franMais, La nu�t des �dées a lieu une fois par an, à la même date sur les 
cinq continents, ralliant ainsi des milliers de personnes pour une nuit de débats internationale, 
interdisciplinaire et intergénérationnelle autour d’une thématique commune : 
a�e au présent pour 
l’édition 2019.  
 
Le présent suspendu 
Des millions d’êtres humains vivent dans un présent suspendu par l’attente : attendre ses papiers 
d’immigration, son permis de travail, la signature d’un accord commercial, la réponse de son éditeur, 
le téléchargement de nos images, le retour des vacances, la fin de l’hiver, la naissance de l’enfant. 
Attendre à l’urgence, à l’aéroport, au Palais de justice. Attendre l’inspiration, le succès, l’ami, l’amour, 
la mort. Face au présent, nous nous agitons frénétiquement, bien souvent pour rompre avec le 
malaise de l’attente, conscients que le temps s’absente pour ne pas revenir. Les sens tendus et le 
corps implorant, la pensée inquiétée ou l’espoir empêché, l’envie relancée ou le désir précipité, ne 
sommes-nous pas soumis à cette condition d’un présent dominé, pour plusieurs d’entre nous, par le 
fait d’attendre� 
 
Pro'e tions de films 
�ne (a�se dans �es a��ées �
n den �,n�en� 
2018, réalisation de Thomas Stuber 
En allemand avec sous-titres franMais 
Jeudi 7 février 2019, 19 h 
Cinéma du Parc 
3575, ave. du Parc, suite �100 
Présenté dans le cadre de la série 
���tun� 
�� � du Goethe-Institut 
 

 
L’e p�"� du te ps 
2001, réalisation de Laurent Cantet 
En franMais 
Vendredi 8 février 2019, 20 h 30 
Cinémathèque québécoise 
335, boul. de Maisonneuve Est 
 
 
 



O

�E 6DUCATIVE ET ACCESSI	ILIT6 
Les médiatrices et médiateurs de la Galerie de l’UQAM se feront un plaisir d’accueillir les groupes et 
professeurs pour des visites commentées de L’attente. Souples et ouvertes à tous les groupes 
scolaires et communautaires, ces visites peuvent être adaptées aux besoins particuliers et s’inscrire 
en dialogue avec la matière abordée en classe, le cas échéant. Ces activités sont offertes sans frais, 
en franMais ou en anglais. 
 
Récemment, la Galerie de l’UQAM a mis sur pied différents services d’accessibilité de ses expositions 
et activités pour les personnes sourdes et malentendantes. Ces services visent à la fois une meilleure 
intégration de ces communautés aux activités publiques de la Galerie de l’UQAM et le développement 
d’occasions spécifiques répondant à leurs besoins. De plus, les salles d�exposition de la Galerie de 
l�UQAM sont accessibles aux fauteuils roulants. 
� plus d’informations : http:		galerie.uqam.ca	fr	activites-publiques	offre-educative.html 
 
�éservations re-uises : 
Philippe Dumaine 
Responsable de la médiation, Galerie de l’UQAM 
dumaine.allard.philippe�uqam.ca 
�51�� 987-3000 p. 1�2� 
 
PA�TENAI�ES 

                               
 

                                        
 
 
AD�ESSES ET HEU�ES D’OUVE�TU�E 

Galerie de l’UQAM 
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120 
1�00, rue �erri, angle Sainte-Catherine Est 
Montréal 
Métro �erri-UQAM 
 
 
 

 
Mardi – samedi, 12 h – 18 h 
Entrée libre 
 
Renseignements 
Tél : 51� 987-�150 
galerie.uqam.ca  
Facebook 	 Twitter 	 Instagram
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SOU�CE 
Julie Meunier 
Conseillère en relations de presse 
Division des relations avec la presse 
et événements spéciaux 
Service des communications, UQAM 
Tél. : 51� 987-3000, poste 1707 
meunier.julie�uqam.ca 
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“Hello, today you have day off”: 
the exhibition Waiting starts off 2019 at Galerie de l’UQAM 
 
  
Dates: January 11 – February 23, 2019 
Opening: Tuesday, January 15, 2019, 5:30 p.m. 
 
Curator: Fabrizio Gallanti 
Artists: Jeremy Deller, K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu and K. 
Padmapriya, Jean-Maxime Dufresne and Virginie Laganière, Antje Ehmann and Harun Farocki, 
Emmanuelle Léonard, Alain Parent 
 
La nuit des idées in Montréal 
Le présent suspendu 
Thursday, January 31, 2019, 6 – 9:30 p.m. 
Agora of the Judith-Jasmin Pavilion 
 
Montréal, December 12, 2018 – Galerie de l’UQAM launches the year 2019 with Waiting, a rich group 
exhibition bringing together artists from Québec, England, India and Germany. Curated by Fabrizio 
Gallanti, Waiting questions the place and value of time in our contemporary capitalist system. 
 
THE EXHIBITION 
Waiting (L’attente) is an exhibition that delves into our intimate relationship with time, in particular time 
spent working, and the pivotal place it holds in our lives. The readings and diverse reimaginings of 
waiting proposed by the many artists included here show us attempts at understanding it and 
reckoning with its layered significance. 
 
We just have to learn to manage our time better, it is often said. Time management will improve our 
productivity, enhance control, and ensure success in our lives. We are expected to maintain a savvy 
balance between (productive) time spent working and the “down-time” that we spend on ourselves. 
We have to capably procure our creature comforts, while also perfecting our personalities, which in 
turn manifest as our being-in-the-world, proof and proffering of the accomplished, gratified 
multitaskers we have become. It is also a given that every temporal unit of measurement – a week, a 
day, an hour, “just few minutes!” – can be accorded a monetary value. Indeed, much of our relationship 
with money is a function of mathematic calculations that are applied to units of time. 
 
And so, we wait: to hear back about a job, an application, an appointment with some civil servant or 
another, or for some professional service. We savour our break time before getting back to work, or 
spend them in worry or dread. Sometimes, the primary activity of a given task is itself merely waiting. 
This very separation between periods of action and waiting can reflect class divisions as well: first in 
line (or relieved of having to wait in line at all) are the privileged ones; the rest of us have no choice 
but to stand, and wait. 
 
Combining pre-existing and new artworks, as well as archival documents, Waiting provides a space 
for dialogue and reflection on granular time, as seemingly unspectacular as it is complex. Through the 
artists’ attentions and attempts, this exhibition shows us the analytical and creative elements of 
aesthetic experience, while holding space for subversion and critique. Only time will tell what great 
liberation we might enjoy when the time we have spent waiting is restored to us, and our latency is no 
longer controlled by outside forces. 



ABOUT THE CU�ATO� 
Fabrizio Gallanti has wide-raging and international experience in architectural design, education, 
publication, and exhibitions. He holds a Ph.D. in Architectural Design from the Politecnico di Torino 
(Turin, Italy, 2001) and an M. Arch. from the University of Genoa (Italy, 1995). He has taught in 
Canada, Chile, Italy, the United Kingdom and the USA. In 2014, he was the first Senior Mellon Fellow 
at the School of Architecture of Princeton University. He currently teaches at the School of Architecture 
of McGill University in Montréal and the Architectural Association in London. From 2011 to 2014, he 
was the Associate Director Programs at the Canadian Centre for Architecture in Montréal. Between 
2007 and 2011, he was the Architecture Editor at Abitare Magazine and Chief Editor of the Abitare 
website. He is a regular contributor to architecture magazines such as Harvard Design Magazine, 
Interwoven and San Rocco. In 2016, he edited the book MCHAP: The Americas for IIT/Actar. Together 
with Francisca Insulza, he is the founding partner of the Montréal-based architectural research studio 
Fig Projects (2003-present). In 2016, Fig Projects curated the exhibition The World in Our Eyes for 
the 4th Lisbon Architecture Triennale. Fig Projects is currently researching the relationship between 
architectural design and labour. 
 
ABOUT THE A�TI�T� 
Jeremy Deller lives and works in London. He studied Art History at the Courtauld Institute and at 
Sussex University. Deller won the Turner Prize in 2004 for his work Memory Bucket and represented 
Britain in the 55th Venice Biennale in 2013 with his project English Magic. He began making artworks 
in the early 1990s, often showing them outside conventional galleries. Deller has exhibited extensively 
worldwide with selected solo exhibitions including: Skulptur Projekte Münster (2017); The Infinitely 
Variable Ideal of the Popular (CA2M, Madrid, 2015; touring to MUAC, Mexico City; Fundación Proa, 
Buenos Aires; and Azkuna Zentroa, Bilbao); Joy in People (Hayward Gallery, London, 2012; touring 
to the Institute of Contemporary Art, University of Pennsylvania; and the Contemporary Art Museum 
St-Louis); It Is What It Is: Conversations About Iraq, (New Museum, New York, 2009; touring to 
Hammer Museum, Los Angeles; and Museum of Contemporary Art, Chicago), Deller has curated 
numerous projects, including Iggy Pop Life Class (Brooklyn Museum, 2016) and Love Is Enough: 
William Morris and Andy Warhol (Modern Art Oxford, 2014). jeremydeller.org 
 
K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu and K. Padmapriya are recent 
graduates of the Government College of Fine Arts in Chennai (India). Their collective work presented 
in Waiting was created during their studies for the exhibition Archiving Labour, curated by Professor 
Krishnapriya CP. This exhibition, which brought together 33 students, was part of the Students' 
Biennale 2016-2017, presented in parallel with the Kochi-Muziris Biennale (Kochi, India). The students 
explored the history of their college by reflecting on the interweaving of work and colonization in the 
establishment of this institution. 
 
In addition to their individual practices, Jean-Maxime Dufresne and Virginie Laganière have been 
working as a duo for some fifteen years. Their artistic research is concerned with the transformation 
of our constructed environments and their social realities as well as with various forms of speculation 
about the future, with a sensitivity for the human psyche and socio-political climates. In an 
anthropological fashion, their work is embodied in a multifaceted approach that combines installation, 
photography, video, sound creation and the development of devices and sculptural elements. By 
blurring the lines between documentary and fiction, various narrative strategies are advocated in the 
interpretation of reality in order to deploy an imaginary that enables the public to project itself. 
Developed in creative residencies that include HIAP (Helsinki International Artist Programme, 2016) 
and the Inside-Out Art Museum (Beijing, 2013), their work has been the subject of numerous solo 
exhibitions, including Normal Times. La vie minérale (L’œil de poisson, 2018); Olympic Afterlife 
(Maison de la culture Côte-des-Neiges, 2017; 3331 Arts Chiyoda, Japan, 2015; VU, 2014) and Blind 
Signal (Titanik Gallery, Finland, 2014). In addition, it has been integrated in several group shows, 



including Art souterrain (2015), Manif d’art 7 (The Québec City Biennale, 2014) and ABC: MTL 
(Canadian Center for Architecture, 2013). The work presented at Galerie de l’UQAM was initiated 
during a residency at TOKAS (Tokyo Arts and Space, 2018), with the support of the Canada Council 
for the Arts. jmdufresne.ca | virginielaganiere.com  
 
A couple in personal life and a collaborative team of like-minded producers at the same time, Antje 
Ehmann and Harun Farocki joined forces in numerous artistic and curatorial projects since the late 
1990s. After working together on film programs for different exhibitions and institutions, their first 
collaborative endeavor was the landmark exhibition Cinema Like Never Before (Generali Foundation, 
Vienna, 2006; Akademie der Künste, Berlin, 2007) where they sought to create a third space beyond 
the museum and the cinema. Another important curatorial project aimed at the intersection of military 
and mass media images of war and their critical-reflective counterparts in the practice of contemporary 
artists, resulting in the exhibition The Image in Question. War – Media – Art (Carpenter Center for 
Visual Arts, Cambridge, USA, 2010) and the subsequent Serious Games. War – Media – Art 
(Mathildenhöhe, Darmstadt, 2011). Ehmann and Farocki also have individual practices. Antje Ehmann 
is a curator, author and artist. Harun Farocki is a film maker and video artist with an oeuvre that 
comprises more than 100 feature films, essay films, documentaries, and video-installations. He was 
one of the most important directors in Germany at the time of his death, in 2014. harunfarocki.de 
 
Emmanuelle Léonard lives and works in Montreal. She holds a BA from Concordia University and a 
MA from Université du Québec à Montréal. Her work has been featured in numerous solo and group 
exhibitions, including at Art Gallery of Ontario (2012), Musée d’art contemporain de Montréal (À la 
recherche d’Expo 67, 2017; Territoires urbains, 2005), Fresnoy – Studio National des Arts 
Contemporains (À Montréal, quand l’image rôde, 2013-2014), Galerie de l'UQAM (The Disorderliness 
of Things, 2015), Kunsthaus Dresden, Neuer Berliner Kunstverein, Mercer Union (Toronto), Optica 
and VOX – Centre de l’image contemporaine. She regularly participates in collective events such as 
the Daegu Photo Biennale (South Korea, 2017), Biennale de Montréal (Looking Forward, 2014), Mois 
de la photo à Montréal (2007, 2009) and Quebec Triennial (The Work Ahead of Us, 2011). She is a 
recipient of the 2005 Pierre Ayot Prize and a finalist of the 2012 AIMIA | AGO Photography Prize. In 
2018, she is in residence with the Canadian Armed Forces as well as in Bogotá, through an agreement 
between the Colombian Ministry of Culture and the Conseil des arts et des lettres du Québec. In the 
fall of 2019, Galerie de l’UQAM will organize a major solo exhibition for Léonard, curated by Louise 
Déry. emmanuelleleonard.org 
 
An artist and a doctor, Alain Parent has been splitting his medical practice for more than 20 years 
between the emergency room in Quebec City and various Inuit communities in Nunavik, interspersed 
with humanitarian missions with the Red Cross in recent years. In the margins of medicine, but always 
in connection with his meetings and travels, his artistic practice was initially oriented towards a fairly 
classic portrait and landscape photography. The interdisciplinary master's degree in art he completed 
in 2016 marked a turning point in his career as an artist and doctor, since art and medicine now coexist 
in a newly developed area of research and creation. Produced in the full exercise of medicine, often 
in the emergency room, his oeuvre draws from his daily caregiving, sometimes at the limits of ethics 
and institutional constraints, imbued with the unexpected, inhospitable and undecidable. The results 
of his research at the master's level were shown at Galerie des arts visuels (Université Laval, 2016). 
His latest research and creation project, Art and Medicine in a Nordic Sociocultural Context, was 
undertaken in the fall of 2017 as part of his doctoral degree in the Faculté d’aménagement, 
d’architecture, d’art et de design at Université Laval. 
 
 
 
 



�UBLIC ACTI�ITIE� 
La nuit des idées in Montréal 
Le présent suspendu 
Presented by Galerie de l�UQAM and the Consulat général de France J Québec, in collaboration with 
Place des arts 
 
Thursday, January 31, 2019, 6 – 9:30 p.m. 
Agora of the Judith-Jasmin Pavilion, UQAM 
1�00 �erri Street 
In French, with simultaneous interpreting in Langue des signes québécoise (LSQ) 
Free admission 
 
Guests and details will be announced in January 
 
Following the success of the first edition in Québec of La nuit des idées, which attracted more than 
1,200 people to the Agora of UQAM’s Judith-Jasmin Pavilion on January 25, 2018, Galerie de l’UQAM 
and the Consulat général de France J Québec are planning a new edition for January 31, 2019. This 
year, the event revolves around the theme Le présent suspendu, in dialogue with the exhibition 
Waiting presented at Galerie de l’UQAM from January 11 to February 23, 2019. It will bring together 
personalities from the arts and culture for an evening of reflection and debate. Initiated by the Institut 
franKais, La nuit des idées is held once a year, on the same date on five continents, rallying thousands 
of people for a night of international, interdisciplinary and intergenerational debate around a common 
theme: �a
e au présent for the 2019 edition.  
 
Le présent suspendu 
Millions of human beings live in a present suspended by waiting: waiting for their immigration papers, 
their work permit, the signing of a commercial agreement, the response from their publisher, the 
downloading of images, the return of holidays, the end of winter, the birth of a child. Waiting in the 
emergency room, at the airport, at the courthouse. Waiting for inspiration, success, friend, love, death. 
Faced with the present, we get frantically agitated, as if to break with the discomfort of waiting, aware 
that the fleeting time doesn’t come back. Are we not subjected to this condition of a present dominated 
by waiting: senses on alert, imploring bodies, worrying thoughts, restrained hope, hasty desiresO 
 

il( s reenings 

ne �a�se dans �es a��ées ��n den ��ngen� 
2018, directed by Thomas Stuber 
In German with French subtitles 
Thursday, February �, 2019, � p.m. 
Cinéma du Parc 
35�5 Du Parc Avenue, (oom 6100 
Presented as part of Goethe-Institut’s  
�
�tung �i��� series 
 

L’e�p��i du te�ps 
2001, directed by Laurent Cantet 
In French 
Friday, February 8, 2019, 8:30 p.m. 
Cinémathèque québécoise 
335 De Maisonneuve East �oulevard 
 
 

EDUCATIONAL ��OG�AM AND ACCE��IBILIT� 
Our mediators look forward to taking you and your group on guided tours of our exhibitions. The tours 
are flexible and open to all school and community groups. Their content can be adapted to meet your 
particular needs and to complement material covered in the classroom. These activities are available 
anytime, in French or English, free of charge. 
 
(ecently, Galerie de l’UQAM has set up various accessibility services for our exhibitions and activities 
for deaf and hard of hearing people. These services are aimed at better integrating these communities 
into the public activities of Galerie de l’UQAM and developing specific opportunities that meet their 
needs. Furthermore, the exhibition halls of Galerie de l�UQAM are wheelchair accessible. 



� more information: http:

galerie.uqam.ca
en
public-activities
educational-program.html 
 
�eservations re,uired: 
Philippe Dumaine 
Cultural mediation manager, Galerie de l’UQAM 
dumaine.allard.philippe�uqam.ca 
(51�) 98�-3000 ext. 1�2� 
 
 
�U��O�T ��O�IDED B� 

                               
 

                                        
 
 
AD�E�� AND O�ENING HOU�� 
Galerie de l’UQAM 
Judith-Jasmin Pavilion, room J-(120  
1�00 �erri, corner of Sainte-Catherine East 
Montréal  
�erri-UQAM metro 
 
 
 

 
 
 
 
Tuesday – Saturday, 12 – 6 p.m. 
Free admission   
 
Information 
Phone: 51� 98�-6150  
galerie.uqam.ca 
Facebook 
 Twitter 
 Instagram 
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Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée : 45 sec
Disponible en ligne
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Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée : 4 min 38 sec
Disponible en ligne
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Expositions et spectacles

Vernissage de l¶exposition Leila =elli. 7eUUaLn Ge MeX[ j la *aleULe Ge l¶84$0

Pour débuter l’année 2019, la Galerie de l’UQAM accueille l’exposition Leila =elli. Terrain de jeux.
L’artiste, finissante de la maitrise en arts visuels et médiatiques de l’UQAM, y offre une expérience
installative qui questionne notre rapport aux images véhiculées dans les médias et en ligne. Toute
image ne peut jamais rtre comprise d’une seule et unique faoon, car elle vit sous le kaléidoscope des
regards humains. Nous ne lisons les images qu’à partir de nos propres connaissances, expériences,
croyances et a priori culturels, qui constituent ensemble une vision singulière du monde. Malgré cela,
chaque jour, nous voyons des centaines, sinon des milliers d’images à la télé, sur Internet, sur les
réseaux sociaux, dans la rue, dans les journaux, les livres, les archives ou les revues, et nous tenons
pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon.
Vernissage : mardi le 1� janvier 2019, 1� h �0
Exposition du 11 janvier au 23 février 2019
Galerie de l'UQAM UQAM / Pavillon Judith-Jasmin 1400 / local J-R120
Entrée libre

Expositions et spectacles

Vernissage de l¶exposition /¶aWWenWe à la Galerie de l¶UQAM

La Galerie de l’UQAM lance l’année 2019 avec L’attente, une riche exposition de groupe rassemblant
des artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne. Un commissariat de Fabrizio
Gallanti, L’attente questionne la place et la valeur du temps dans le système capitaliste contemporain.
L’exposition L’attente se propose d’explorer un aspect intimement lié à notre relation avec le temps,
notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos vies.

De nombreux artistes ont donné de l’attente des lectures et des représentations variées dans le but
d’en sonder la nature et d’en figer quelques fragments importants. Réunissant des °uvres déjà
existantes, des documents d’archives et de nouvelles créations, L’attente offre un lieu d’échange et de
réflexion sur cet aspect particulier du temps, à la fois très banal et complexe. L’exposition reconnait,
dans le regard porté sur ces questions par les artistes, non seulement une capacité d’analyse et de
construction liée à l’expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de résistance.

En définitive, un véritable affranchissement s’opérera quand le temps de l’attente nous sera restitué et
cessera d’influer sur nos vies sous l’action d’éléments extérieurs.

Artistes : Jeremy Deller, K. Deepika, A. Kameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu et K. Padmapriya,
Jean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière, Antje Ehmann et Harun Farocki, Emmanuelle Léonard,
Alain Parent

Vernissage : mardi le 1� janvier 2019, 1� h �0
Exposition du 11 janvier au 23 février 2019

Galerie de l'UQAM / Pavillon Judith-Jasmin / Local J-R120
Entrée libre
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Expositions et spectacles

Exposition Leila =elli.7HUUDLQ GH MHX[ à la Galerie de l’UQAM

Pour débuter l’année 2019, la Galerie de l’UQAM accueille l’exposition Leila =elli. Terrain Ge Meux.
L’artiste, finissante à la maitrise en arts visuels et médiatiques de l’UQAM, y offre une expérience
installative qui questionne notre rapport aux images véhiculées dans les médias et en ligne. Toute
image ne peut jamais être comprise d’une seule et unique faoon, car elle vit sous le kaléidoscope des
regards humains.

Nous ne lisons les images qu’à partir de nos propres connaissances, expériences, croyances et à priori
culturels, qui constituent ensemble une vision singulière du monde. Malgré cela, chaque jour, nous
voyons des centaines, sinon des milliers d’images à la télé, sur Internet, sur les réseaux sociaux, dans
la rue, dans les journaux, les livres, les archives ou les revues, et nous tenons pour acquis que notre
point de vue sur elles est le bon.

Du 11 janvier au 23 février Galerie de l'UQAM
UQAM / Pavillon Judith-Jasmin 1400, rue Berri Salle J-R120 Entrée libre

Expositions et spectacles

Exposition /¶DWWHQWH à la Galerie de l’UQAM

La Galerie de l’UQAM lance l’année 2019 avec L¶attente, une riche exposition de groupe rassemblant
des artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne. Un commissariat de Fabrizio
Gallanti, L¶attente questionne la place et la valeur du temps dans le système capitaliste contemporain.

L’exposition L¶attente se propose d’explorer un aspect intimement lié à notre relation avec le temps,
notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos vies. De nombreux artistes ont
donné de l’attente des lectures et des représentations variées dans le but d’en sonder la nature et d’en
figer quelques fragments importants. Réunissant des °uvres déjà existantes, des documents
d’archives et de nouvelles créations, L’attente offre un lieu d’échange et de réflexion sur cet aspect
particulier du temps, à la fois très banal et complexe.

L’exposition reconnait, dans le regard porté sur ces questions par les artistes, non seulement une
capacité d’analyse et de construction liée à l’expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et
de résistance.

En définitive, un véritable affranchissement s’opérera quand le temps de l’attente nous sera restitué et
cessera d’influer sur nos vies sous l’action d’éléments extérieurs.

Artistes : -eremy 'eller, .� 'eepiNa, A� .ameshZaran, 0� SinGuMa, A� 7halamuthu et .� 3aGmapriya,
-ean�0axime 'ufresne et 9irginie Laganière, AntMe Ehmann et +arun )arocNi, Emmanuelle LéonarG,
Alain 3arent

Du 11 janvier au 23 février Galerie de l'UQAM
UQAM / Pavillon Judith-Jasmin 1400, rue Berri Salle J-R120 Entrée libre

Bourses et concours
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Le temps de l'attente 
L'exposition présentée à la Galerie de l’UQAM questionne la valeur du temps de travail dans le système
capitaliste contemporain. 

22  JANVIER  2019  À  15H49

La Galerie de l’UQAM lance sa saison 2019
avec L’attente, une exposition sur le thème
du temps et en particulier du temps consacré
aux tâches professionnelles ou domestiques,
qui occupe une place centrale dans nos vies.
L’exposition, qui réunit des œuvres déjà
existantes, des documents d’archives ainsi
que des nouvelles créations, rassemble des
artistes du Québec, de l’Angleterre, de l’Inde
et de l’Allemagne. Le commissariat de
l’exposition est assuré par le designer et
architecte Fabrizio Gallanti.

Le couple d’artistes allemands Antje Ehmann
et feu Harun Farocki a filmé, sous forme de
plans-séquences, diverses formes de travail
dans le monde. Intitulé Le travail en une
seule prise/Labour in a Single Shot (2011-en
cours), ce projet s’inspire du court métrage
La sortie de l’usine Lumière à Lyon, de Louis

Lumière, l’un des premiers films de l’histoire du cinéma, qui montre en un long plan-séquence, des ouvriers quittant
l’usine. Une sélection de courts métrages d'environ deux minutes permet de voir à l’œuvre des travailleurs
provenant des quatre coins de la planète: un vendeur de glace au Vietnam, une employée d’une ligne téléphonique
érotique au Mexique, des travailleurs de la construction au Brésil, une tisseuse de fibre chimique en Chine, des
blanchisseurs dans une buanderie à ciel ouvert en Inde… Diffusées sur neuf écrans en simultané, ces capsules vidéo
nous rappellent le triste sort de nombreux travailleurs dans le monde, dont plusieurs sont des enfants. Toujours en
cours, le projet artistique comprend désormais plus de 400 capsules tournées aux coins de la planète. On peut les
voir sur le site web Labour in a Single Shot.

Qualifiée d’œuvre-environnement du fait de son aspect immersif, l’installation Intervalles, du duo formé de Jean-
Maxime Dufresne (M.A. communication/multimédia interactif, 2006), chargé de cours à l'École de design, et
de Virginie Laganière (M.A. arts visuels et médiatiques, 2007), a été réalisée dans le cadre d’un séjour d’artistes en
résidence à Tokyo. L’œuvre se veut une réflexion sur le surmenage, le dévouement et l’épuisement professionnel
menant parfois à la mort des travailleurs japonais. Les images contrastantes des vidéos, une série de robots
androïdes, plutôt affolants, et de hiboux au regard fixe et apaisant, sont hypnotiques. Le tout est porté par une
musique tout aussi hypnotique, voire aliénante.

La bannière Hello, Today you have day off est réalisée par l’artiste britannique
Jeremy Deller.

Photo : Nathalie St-Pierre



Terrain de Meu[ (détail) de Leila =elli, 2019, installation, dimensions
variables.

Le travail est aussi rythmé par l’attente (attendre l’heure du lunch, attendre l’heure du départ, attendre son patron,
attendre ses collègues, attendre des clients, etc.). À première vue, il ne se passe ainsi pas grand-chose dans la
vidéo documentaire Le Famion et la grkFe de la diplômée Emmanuelle Léonard (M.A. arts visuels et médiatiques,
2002). Les spectateurs sont conviés dans le quotidien de deux travailleuses sociales de l’organisme RAP Jeunesse,
qui sillonnent, à bord de leur caravane, les rues plutôt désertes du nord de Montréal. Un quotidien marqué par
l’attente de clients marginalisés venus chercher un peu de répit, des condoms, des seringues propres, etc. À
l’automne 2019, la Galerie de l’UQAM présentera une rétrospective des œuvres, à mi-chemin entre l’art et le
documentaire, d’Emmanuelle Léonard, dont le commissariat sera assuré par la directrice de la Galerie Louise Déry. 

Durant une année, le médecin et artiste Alain Parent a conservé les notes de ses interventions auprès des patients
rencontrés à l'urgence. Par un procédé de copie carbone, les notes de chaque jour de travail se superposent, le tout
prenant des allures de graffitis. Dans une deuxième série de dessins, l’artiste a documenté ses déplacements
quotidiens. Une photographie présentant l’image d’une salle d’urgence, froide et dépouillée, captée par sténopé,
complète l’installation 3assages (2014).

Dans une vidéo hilarante intitulée )anto]]i, des travailleurs de bureaux blasés attendent que l’horloge sonne cinq
heures pour fuir leur lieu de travail à la course. La bannière Hello, Today you have day off, réalisée par l’artiste
britannique Jeremy Deller, nous rappelle le sort de travailleurs soumis à des patrons sans scrupule, qui n’hésitent
pas à licencier au gré de leurs humeurs. Le graffiti collectif Travailleurs du monde« rela[e]� des artistes indiens ..
Deepika, A. .ameshwaran, M. Sinduja, A. Thalamuthu et .. Padmapriya se veut un pied de nez à la sculpture de
bronze Le triomphe du travail de Debi Prasad Roy Chowdhury, une statue montrant des ouvriers acharnés tentant
de déplacer une pierre.

Terrain de jeux
La petite salle de la Galerie accueille
l'installation Terrain de Meu[ de Leila =elli,
finissante à la mavtrise en arts visuels et
médiatiques� Des images représentant un
camp de réfugiés syriens sont ici
recontextualisées dans une installation
donnant aux visiteurs l’impression d’rtre dans
un ©terrain de jeuxª, celui du jeu réel des
enfants et du jeu politique de l’image. Le son
et le positionnement des images génèrent
des effets d’hors-champ, d’hors de vue,
d’hors d’atteinte. Les visiteurs peuvent aussi
©s’amuserª à découvrir des images animées
en regardant par plusieurs orifices percés
dans le mur (qui rappellent des trous de
balle). Avec cette installation, l’artiste
propose une remise en question de notre
rapport aux images véhiculées dans les
médias.

Leila =elli est lauréate de la bourse d’excellence pour les cycles supérieurs FARE de l’UQAM (201�) et du prix Coup
de cœur du public du �6e Symposium international d’art contemporain de Baie-Saint-Paul. Cet hiver, l’artiste
entamera une résidence au Musée des beaux-arts de Montréal, dans le cadre du programme Empreintes, dont les
résultats seront exposés en novembre 2019 au Conseil des arts de Montréal.

Les expositions sont présentées à la Galerie de l’UQAM jusqu’au 2� février 2019.



A RT S D I P L ÔM É S C U LT U R E

La nuit des idées
La Galerie de l’UQAM et le Consulat général de France à Québec présentent, le �1 janvier prochain, une
nouvelle édition de La nuit des idpes en sol québécois. La soirée, qui a lieu une fois par an à la mrme
date sur les cinq continents, rallie des milliers de personnes pour une nuit de débats interdisciplinaire
et intergénérationnelle autour d’une thématique commune. La Galerie de l’UQAM propose cette année
des discussions inspirées de l'exposition L
attente� Animée par la journaliste et écrivaine Marie-Andrée
Lamontagne, la soirée sera organisée autour de deux discussions et d’une prise de parole.

CATÉGORIES
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Événements spéciaux

Exposition L¶aWWenWe j la Galerie de l’UQAM

La Galerie de l’UQAM lance l’année 2019 avec L’aWWenWe, une riche exposition de groupe rassemblant
des artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne.

Un commissariat de Fabrizio Gallanti, L’aWWenWe questionne la place et la valeur du temps dans le
système capitaliste contemporain. L’exposition L’aWWenWe se propose d’explorer un aspect intimement lié
à notre relation avec le temps, notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos
vies.

De nombreux artistes ont donné de l’attente des lectures et des représentations variées dans le but
d’en sonder la nature et d’en figer quelques fragments importants. Réunissant des °uvres déjà
existantes, des documents d’archives et de nouvelles créations, L’aWWenWe offre un lieu d’échange et de
réflexion sur cet aspect particulier du temps, à la fois très banal et complexe. L’exposition reconnait,
dans le regard porté sur ces questions par les artistes, non seulement une capacité d’analyse et de
construction liée à l’expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de résistance.

En définitive, un véritable affranchissement s’opérera quand le temps de l’attente nous sera restitué et
cessera d’influer sur nos vies sous l’action d’éléments extérieurs. $rWisWes � -erem\ 'eller� .� 'eeSiNa�
$� .amesKZaran� 0� 6induMa� $� 7KalamuWKu eW .� PadmaSri\a� -ean-0a[ime 'ufresne eW 9irJinie
LaJaniqre� $nWMe (Kmann eW Harun )arocNi� (mmanuelle Lponard� $lain ParenW

Du 11 Manvier au 2� février
Galerie de l'UQAM UQAM � Pavillon -udith--asmin � Local -R120
Entrée libre

Événements spéciaux

Exposition Leila =elli.7errain de Meu[ j la Galerie de l’UQAM

Pour débuter l’année 2019, la Galerie de l’UQAM accueille l’exposition Leila =elli. 7errain de Meu[�
L’artiste, finissante à la maitrise en arts visuels et médiatiques de l’UQAM, y offre une expérience
installative qui questionne notre rapport aux images véhiculées dans les médias et en ligne.

Toute image ne peut jamais rtre comprise d’une seule et unique façon, car elle vit sous le kaléidoscope
des regards humains. Nous ne lisons les images qu’à partir de nos propres connaissances,
expériences, croyances et à priori culturels, qui constituent ensemble une vision singulière du monde.
Malgré cela, chaque jour, nous voyons des centaines, sinon des milliers d’images à la télé, sur Internet,
sur les réseaux sociaux, dans la rue, dans les journaux, les livres, les archives ou les revues, et nous
tenons pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon.

Du 11 Manvier au 2� février
Galerie de l'UQAM U � Pavillon -udith--asmin � Local --R120
Entrée libre

Expositions et spectacles
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UQAM / Pavillon du Faubourg / local DC-2300.
Expositions et spectacles

Exposition L¶attente à la Galerie de l¶UQAM

La Galerie de l¶UQAM lance l¶année 2019 avec L’attente, une riche exposition de groupe rassemblant
des artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne. Un commissariat de Fabri]io
Gallanti, L’attente questionne la place et la valeur du temps dans le s\stème capitaliste contemporain.
L¶exposition L’attente se propose d¶explorer un aspect intimement lié à notre relation avec le temps,
notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos vies. De nombreux artistes ont
donné de l¶attente des lectures et des représentations variées dans le but d¶en sonder la nature et d¶en
figer quelques fragments importants. Réunissant des °uvres déjà existantes, des documents
d¶archives et de nouvelles créations, L’attente offre un lieu d¶échange et de réflexion sur cet aspect
particulier du temps, à la fois très banal et complexe. L¶exposition reconnait, dans le regard porté sur
ces questions par les artistes, non seulement une capacité d¶anal\se et de construction liée à
l¶expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de résistance. En définitive, un véritable
affranchissement s¶opérera quand le temps de l¶attente nous sera restitué et cessera d¶influer sur nos
vies sous l¶action d¶éléments extérieurs. Artistes : Jerem\ Deller, .. DeepiNa, A. .ameshwaran, M.
Sinduja, A. Thalamuthu et .. Padmapri\a, Jean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière, Antje Ehmann
et +arun FarocNi, Emmanuelle Léonard, Alain Parent
Du 11 janvier au 2� février
Galerie de l'UQAM
UQAM / Pavillon Judith-Jasmin / Local J-R120
Entrée libre

Bourses et concours
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Plus d'informations
Événements spéciaux

Présentation de l¶artiste Leila =elli j la Galerie de l¶UQAM

La Galerie de l¶UQAM a le plaisir de vous inviter à une présentation de l¶artiste Leila =elli, finissante de
la maitrise en arts visuels et médiatiques de l¶UQAM. Dans une ambiance propice aux échanges,
l'artiste révélera les processus et idées qui sous-tendent son exposition 7errain de Meu[, présentée à la
Galerie de l¶UQAM jusqu¶au 23 février 2019.

=elli parlera également de sa démarche artistique ainsi que des recherches entreprises durant son
parcours académique.

Toute image ne peut jamais rtre comprise d¶une seule et unique façon, car elle vit sous le kaléidoscope
des regards humains. Nous ne lisons les images qu¶à partir de nos propres connaissances,
expériences, croyances et à priori culturels, qui constituent ensemble une vision singulière du monde.
Malgré cela, chaque jour, nous voyons des centaines, sinon des milliers d¶images à la télé, sur Internet,
sur les réseaux sociaux, dans la rue, dans les journaux, les livres, les archives ou les revues, et nous
tenons pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon.

Ce sont quelques-unes de ces images quotidiennes, celles représentant des situations de guerre, qui
sont présentées au sein de 7errain de Meu[, de manière à nous faire éprouver le regard que nous
portons sur l¶autre.

Mardi 12 Iévrier 2019 12h��-1�h��
Galerie de l'UQAM
Entrée libre

Expositions et spectacles

Exposition L¶attente j la Galerie de l¶UQAM

La Galerie de l¶UQAM lance l¶année 2019 avec L¶attente, une riche exposition de groupe rassemblant
des artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne. Un commissariat de Fabri]io
Gallanti, L¶attente questionne la place et la valeur du temps dans le système capitaliste contemporain.
L¶exposition L¶attente se propose d¶explorer un aspect intimement lié à notre relation avec le temps,
notamment le temps du travail, qui occupe une place centrale dans nos vies. De nombreux artistes ont
donné de l¶attente des lectures et des représentations variées dans le but d¶en sonder la nature et d¶en
figer quelques fragments importants. Réunissant des °uvres déjà existantes, des documents
d¶archives et de nouvelles créations, L¶attente offre un lieu d¶échange et de réflexion sur cet aspect
particulier du temps, à la fois très banal et complexe. L¶exposition reconnait, dans le regard porté sur
ces questions par les artistes, non seulement une capacité d¶analyse et de construction liée à
l¶expérience esthétique, mais aussi un potentiel subversif et de résistance. En définitive, un véritable
affranchissement s¶opérera quand le temps de l¶attente nous sera restitué et cessera d¶influer sur nos
vies sous l¶action d¶éléments extérieurs. Artistes : -eremy Deller, .. Deepika, A. .ameshZaran, M.
Sinduja, A. Thalamuthu et .. Padmapriya, -ean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière, Antje Ehmann
et Harun Farocki, Emmanuelle Léonard, Alain Parent
Du 11 Manvier au 2� Iévrier
Galerie de l'UQAM
UQAM � Pavillon -udith--asmin � Local --R120
Entrée libre

Expositions et spectacles
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241 rue Dufferin.
Événements spéciaux

9isite commentée de l¶exposition /¶attente à la Galerie de l¶UQAM

À l'occasion de la dernière journée d'ouverture de l'exposition L'attente à la Galerie de l'UQAM, venez
entendre le commissaire Fabrizio Gallanti et les artistes Emmanuelle Léonard, Alain Parent, -ean-
Maxime Dufresne et 9irginie Laganière discuter de ce projet d'envergure.

Dans une ambiance informelle, cette activité vous permettra de mieux saisir les idées et concepts ayant
nourri l'exposition et le travail de chaque artiste. L¶attente, riche exposition de groupe rassemblant des
artistes du Québec, de l'Angleterre, de l'Inde et de l'Allemagne, se propose d’explorer un aspect
intimement lié à notre relation avec le temps, notamment le temps du travail, qui occupe une place
centrale dans nos vies. De nombreux artistes ont donné de l’attente des lectures et des représentations
variées dans le but d’en sonder la nature et d’en figer quelques fragments importants.

6amedi 23 février 2019, 13h-14h30
Galerie de l'UQAM
En franoais, entrée libre
En compagnie de Fabrizio Gallanti, commissaire, et des artistes Emmanuelle Léonard, Alain Parent,
-ean-Maxime Dufresne et 9irginie Laganière

Événements spéciaux
UQAM / Pavillon du Faubourg / local DC-2300.

Expositions et spectacles

Leila =elli. 7errain de Meu[ j la *alerie de l¶84$M

Pour débuter l’année 2019, la Galerie de l’UQAM accueille l’exposition Leila =elli. Terrain de Meu[.
L’artiste, finissante de la maitrise en arts visuels et médiatiques de l’UQAM, y offre une expérience
installative qui questionne notre rapport aux images véhiculées dans les médias et en ligne. Toute
image ne peut jamais être comprise d’une seule et unique faoon, car elle vit sous le Naléidoscope des
regards humains. Nous ne lisons les images qu’à partir de nos propres connaissances, expériences,
croyances et a priori culturels, qui constituent ensemble une vision singulière du monde. Malgré cela,
chaque jour, nous voyons des centaines, sinon des milliers d’images à la télé, sur Internet, sur les
réseaux sociaux, dans la rue, dans les journaux, les livres, les archives ou les revues, et nous tenons
pour acquis que notre point de vue sur elles est le bon.
Exposition du 11 Manvier au 23 février 2019
Galerie de l'UQAM UQAM / Pavillon -udith--asmin 1400 / local --R120
Entrée libre

Expositions et spectacles
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Nature, urbanité et autres lieux à revoir

Photo: Pierre-François Ouellette art contemporain «Study for Fallen Warrior: Annie», Kent Monkman, 2018

Jérôme Delgado

Collaborateur

12 janvier 2019
Arts visuels



'e la prpcaritp des pcosystqmes j l·empreinte humaine sur le territoire, les enjeu[
environnementau[ teinteront les proJrammations dans les centres d·artistes et Jaleries� Faut-
il s·en surprendre¬" Sans doute pas� Faut-il s·en rpjouir¬" Sur le plan de la crpation, oui,
malJrp tout�

/a premiqre bonne nouvelle, c·est le retour de Diane 0orin� /·auteure d·installations
cinptiTues et de thpktres d·ombres aime se fait rare� /a revoilj au centre Oboro avec un
projet mrlant animation, procpdps informatiTues, imaJerie mpdicale� /e «¬projet-laboratoire¬»
États provisoires (Vertebrata) parle d·pvolution, de fraJmentation, d·assemblaJe, tout ça «¬en
lien avec l·idpe de la prpservation d·une e[pprience de la nature¬»� ­ compter du 2¬fpvrier�

Plus alarmiste, Juan 2rti] $Su\ reproduira, au centre Optica, la fraJilitp de l·pcosystqme
dans leTuel vivent des Áeurs tropicales, en particulier l·orchidpe� /·e[position La Guaria
Morada ne lpsinera pas sur les moyens avec la prpsence d·humidiÀcateurs et de
dpshumidiÀcateurs et servira de mptaphore j un autre systqme fraJile, celui de l·art� ­
compter du 19¬janvier�

/e paysaJe est indissociable de l·histoire de l·art canadien, et notamment de la pratiTue
photoJraphiTue� Au centre Arte[te, la commissaire .arla 0F0anus propose de revoir cette
histoire en scrutant les transformations du territoire� /·e[position Inside/Outside : images du
territoire pose une Tuestion¬: se place-t-on devant ces photos en reJardeur neutre �et passif�
ou critiTue¬" ­ compter du �¬fpvrier�

Parmi les autres e[positions portpes j observer la nature et à interroger notre présence,
souliJnons le projet photoJraphiTue de 0arie Jeanne 0usiol autour de la dimension
holoJraphiTue de la Áore �Jalerie Pierre-François Ouellette, dqs le 2�¬janvier�, et celui en
Jrands formats de *eneviqve &adieux autour du dpsert �Jalerie 5enp %louin, dqs le
1�¬mars��

8rbanitp

/·urbanitp et les reJards critiTues ne seront pas en reste� Au Centre de desiJn de l·84AM, les
friches industrielles et sites abandonnps de Montrpal font l·objet de photos et dessins issus
d·une Turte de la professeure &arole /évesTue� /·e[position La précision du vague, Tui
dresse une sorte d·«¬atlas du terrain vaJue¬», projettera une autre imaJe de ces lieu[
mpprisps� ­ compter du �¬fpvrier�

/uFie 5oFKer a aussi errp, mais dans des chantiers et autour de «¬bricolaJes¬» urbains
japonais� Ses photos, Tui rpvqlent autant «¬ce Tui a fonctionnp¬» Tue «¬ce Tui a peut-rtre
pchoup¬» avec des constructions tanJibles ou simulpes, seront j l·honneur au centre
Occurrence� ­ compter du 1�¬janvier�

/e duo formp de 0atKilde )orest et 0atKieu *agnon s·inscrit dans cette mrme dpmarche�
Ses imaJes et impressions �', Tui parlent autant de mptamorphoses urbaines Tue de
patrimoine architectural, seront prpsentpes j la Maison de la culture Plateau-Mont-5oyal� ­
compter du 1�¬mars�



Parmi les autres artistes Tui puisent dans l·errance, les souvenirs et l·observation de
l·environnement, notons 9iFtor <udaev, auteur non pas d·imaJes, mais d·objets hptproclites
�centre 'iaJonale, dqs le 18¬janvier�, ou encore 2l\a =araSina, dont une installation photo-
Àlm fait de l·pdiÀce %elJo le sujet �centre Skol, dpjj en cours��

¬

Photo: Skol
Olya =arapina, «+�% 1A2», 2019

C·est au centre ([pression de Saint-+yacinthe Tu·il faudra se rendre pour une implosion de
technoloJie, d·imaJes et de sons inspirps par notre monde sans cesse en transformation�
Puisant entre autres dans le monde des alJorithmes et des drones, )ranoois 4uévillon met
en place des espaces j la fois sensps et chaotiTues� /·e[position Manoeuvrer O·incontr{OabOe
est siJnpe (riF 0attson, commissaire rpputp en art audio� ­ compter du 9¬fpvrier�

/ieu[ fermps¬"

1i ancrps en milieu naturel ni en milieu urbain, d·autres projets de cette nouvelle saison
e[plorent la notion d·un lieu, ou d·un tout, non sans en pointer les irrpJularitps� /·e[position
(space sans espqces de .arine 3a\ette, j la Maison des arts de /aval, semble en rtre
l·archptype� Connue pour ses installations inconJrues, l·artiste se penche cette fois sur le non-
sens des habitats artiÀciels pour animau[ �]oos, animaleries, cirTues«�� ­ compter du
1�¬fpvrier�



¬

Photo: François 4upvillon
François 4upvillon, «Conduite alJorithmiTue», 2018

'pcloisonnement d·un tout et rapport d·pchelle entre deu[ espaces sont au coeur d·une
e[position des Jaleries 5oJer %ellemare et Christian /ambert� Prpsentpe en 2018 j 7okyo,
elle entremrle la peinture de Jérôme %ouFKard et la sculpture de 0atKieu *audet� L·écKeOOe
des cKoses parle du proche et du lointain, tout comme elle incite au dpplacement et j une
nouvelle comprphension des disciplines� ­ compter du 2¬mars�

Fpvrier, c·est le mois du Mois Multi, le festival de 4upbec voup au[ arts plectroniTues et
numpriTues� 9inJt ans Tue ça dure� 8n projet inusitp, intitulp InÀOtrations, a ptp mis en place
pour la 20e¬pdition� ,l s·aJit d·une rencontre interdisciplinaire �musiTue, arts visuels, mptiers
d·art� entre trois artistes Tui se manifestera par des installations OoZ�tecK disspminpes dans le
comple[e Mpduse� /·antre du Mois Multi sortira de sa banale normalitp� ­ compter du
2�¬janvier�

Parmi les autres propositions appelpes j observer des rpseau[, Tuitte j les corrompre,
souliJnons le travail photo de Jo�$nne %alFaen dpcortiTuant le milieu de l·art neZ-yorkais, y
compris ses coulisses �centre Optica, dqs le 1�¬avril�, ou les tableau[ d·inspiration historiTue
de .ent 0onNman, Tui scrute les internats du Jouvernement canadien o� l·on enfermait les
Autochtones �Jalerie Pierre-François Ouellette, dqs le 1�¬mars��



&aSital, le temSs

 /a
*alerie de l·84AM a Àni l·annpe 2018 en portant au[ nues, avec justesse, la rpvolte ³
l·e[position 6ouOqvements� 9oilj Tu·elle entame l·annpe 2019 dans le mrme esprit rebelle �et
salutaire� avec une autre manifestation collective rassemblant des artistes d·ici �le duo -ean-
Ma[ime 'ufresne-9irJinie /aJaniqre, notamment� et d·ailleurs �+arun Farocki, par e[emple��
/·e[po L·attente, portpe par «¬un potentiel subversif et de rpsistance¬», porte un reJard
critiTue sur le capitalisme et ses notions du temps, du travail, de la productivitp� -adis au
CCA, )abri]io *allanti en est le commissaire� (n cours jusTu·au 2�¬fpvrier�
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MENTION RADIO

Émission : Radio Atelier
Journaliste : Benjamin J. Allard
Date et heure : 14 janvier 2019, 4 min 20 sec
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Je sors, je reste

COUP DE CŒUR

 

Cinéma

Mon ami Walid

Les humoristes Julien Lacroix et Adib Alkhalidey présentent en grande première leur long métrage, intitulé Mon ami
Walid. Cette comédie dramatique traite de la maladie mentale avec une légèreté déconcertante. Le tandem, qui a assuré
à la fois les rôles de scripteur, réalisateur, monteur et comédien, présentera le film aux quatre coins du Québec.

Ce soir à 19h au Théâtre Maisonneuve de la Place des arts, 260 De Maisonneuve Ouest

 

JE SORS

 

Musique

Shnock & Shanti

Les Chansons vagabondes du duo Shnock & Shanti trouvent écho aux Mardis Métisses du Théâtre Outremont.
Convergeant des rythmes sympathiques et des mélodies enivrantes, le spectacle musical promet de faire voyager le
public grâce à l’apport des instruments, soit la clarinette, la guitare et le tuba.

Ce soir à 20h au Théâtre Outremont, 1248 avenue Bernard Ouest

Lancement

Comme June aime Johnny d’Alicia Deschênes

Le lancement de l’album Comme June aime Johnny, le premier jet musical d’Alicia Deschênes, est prévu ce soir au Verre
bouteille. La soirée, sous forme de 5 à 7 intime, sera clôturée par une performance de l’artiste. On y entendra, entre
autres, Mon âme est ailleurs, sa chanson phare. L’album, disponible en pré-commande, sera accessible le 18 janvier.

Ce soir à 17h au Verre bouteille, 2112 Avenue du Mont-Royal Est

MARIKA SIMARD 
Mardi, 15 janvier 2019 00:30
MISE À JOUR Mardi, 15 janvier 2019 00:30

24HEURES  CHRONIQUES

Exposition

L’attente

La galerie d’art de l’Université du Québec à Montréal présente sa première exposition de l’année 2019, intitulée
L’attente. Cette exposition permettra de faire une incursion dans le temps et de réaliser la relation qu’on y entretient, à
travers les œuvres d’artistes du Québec, de l’Allemagne, de l’Inde et de l’Angleterre.

Aujourd’hui de 12h à 18h à la Galerie de l’UQAM au pavillon Judith Jasmin, 1564 rue Saint-Denis

Théâtre

La Queens’

La plus récente œuvre du dramaturge Jean-Marc Dalpé nous entraîne au cœur d’un récit identitaire, dans lequel il est
possible – ou impossible – de se défaire du passé. La pièce, qui sera présentée jusqu’au 23 février à la Grande licorne,
met en scène les comédiens David Boutin, Marie-Thérèse Fortin, Alice Pascual, Dominique Quesnel et Hamidou
Savadogo.

Ce soir à 19h au Théâtre La Licorne, 4559 rue Papineau

Théâtre

Coriolan

Le metteur en scène Robert Lepage s’attarde pour la troisième fois à l’histoire de celui qu’on surnommera Coriolan
pour avoir conquis à lui seul la ville ennemie de Coriales. Cette pièce de Shakespeare, qui sera présentée au Théâtre du
Nouveau Monde jusqu'au 19 février, met en vedette Alexandre Goyette, Anne-Marie Cadieux et Rémy Girard.

Ce soir à 19h30 au Théâtre du Nouveau Monde, 84 Rue Sainte-Catherine Ouest

 

JE RESTE

 

Documentaire

L’Odyssé des chiens

La nouvelle série documentaire L’Odyssée des chiens met en lumière l’origine biologique de cette espèce à quatre
pattes, riche de plus de 400 races. Lors de l’épisode de ce soir, on plonge au cœur des Amériques, la terre d’origine des
canidés. C’est d’ailleurs la dernière soirée du grand débrouillage d’ICI EXPORA.

Ce soir à 19h à ICI Explora
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MENTION RADIO

Émission : Magazine radio In Situ
Journaliste : Chantal L’Heureux
Date et heure : 15 janvier 2019
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MENTION RADIO

Émission : Radio CHOQ
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Travail, travail, travail

Photo: Galerie de l'UQAM Image tirée de «Nord de Montréal», Emmanuelle Léonard, 2018

Jérôme Delgado

Collaborateur

19 janvier 2019
Arts visuels

Plus on a l’impression qu’on manque de temps, plus on manque de temps. Une étude de l’Institut de la statistique du
Québec dévoilée en 2018 révélait en effet que les gens qui courent après leur temps réduisent leurs heures consacrées
aux loisirs et au repos. Le travail, professionnel ou domestique, passe encore avant tout.

Le temps, si précieux dans nos vies hyperconnectées et hyperproductives, est au cœur de l’exposition L’attente à la
Galerie de l’UQAM. Le temps à la job, plus précisément, tel que l’observent, le commentent ou même le pratiquent les
artistes sélectionnés par le commissaire invité Fabrizio Gallanti.

Emmanuelle Léonard et le duo Jean-Maxime Dufresne et Virginie Laganière — couple dans la vie et au travail, notez-le
—, proposent des œuvres inédites, fortes, sensibles. Mais il n’y a pas que du neuf. Le survol thématique cite un film de
1975, Fantozzi (du nom d’un illustre personnage comique italien), et inclut la pochette-formulaire pour chômeurs de
Signing Off (1980), premier disque du groupe britannique UB40, né à l’ère Thatcher.

Qu’est-ce qu’on fait au bureau et à l’usine ? On attend. On attend que la machine finisse son œuvre. On attend aussi la
pause, ou la fin de la journée, à l’instar des fonctionnaires dans Fantozzi qui se bousculent vers la sortie lorsque le 9 à 5
prend fin.



Photo: The Modern Institute, Toby :ebters Ltd, GlasgoZ
Jeremy Deller, «+eOOo� toGa\ \oX KaYe Ga\ off» (formulation d’un texto envoyé à un travailleur sous contrat zéro heure l'informant que son
travail ne serait pas requis ce jour-là), 201�.

Encore faut-il avoir un horaire. 6uspendue au plafond, une bannière de Jeremy Deller rappelle la dure réalité de ces
travailleurs dont le contrat « zéro heure » ne leur garantit aucun revenu. Le texto cité par Deller, « Bonjour, aujourd’hui
vous avez congé >Ga\ off@ », est un procédé courant pour annoncer à un employé que sa présence n’est pas requise.

L’attente, dans ce cas, est un cruel moment, qui se manifeste au quotidien et de manière expéditive, sans contact réel.
Le patron n’a même plus de visage.

6urvol mondial 
Le système capitaliste est souvent considéré comme aliénant, sans pitié pour les travailleurs. Au Japon, le surmenage
de la population, si dévouée, a provoqué le NaUoVKi, phénomène de la mort par épuisement.

C’est d’une résidence de création au pays du NaUoVKi que le duo Dufresne-Laganière a tiré le projet ,nteUYaOOeV.
+étéroclite et potentiellement déroutante, l’installation comprenant photos, vidéos et mobilier exclut la figure humaine,
sauf quelque cas, sous des lunettes de réalité virtuelle ou sous forme d’androwde.

Ici, le temps permet de s’échapper du quotidien et de son rythme en accéléré. Le thème du refuge a orienté le duo
montréalais. Et son motif principal, c’est un hibou, emblème d’attente, de passivité et d’observation. L’oiseau est
cependant aussi un appkt dans les cafés de ToNyo, tant il est devenu une mode, un décor, enchavné et privé de son
habitat.

6i la figure du travailleur est absente dans ,nteUYaOOeV, elle est omniprésente dans Le tUaYaiO en Xne VeXOe SUiVe, d’Antje
Ehmann et +arun FarocNi, autre couple actif comme collectif. En cours de réalisation depuis 2011 — le travail n’a pas
de fin —, le projet réunit une multitude de courtes vidéos (plans-séquences de deux minutes, max), tournées partout
dans le monde.

+ommage et plainte en même temps, Le tUaYaiO en Xne VeXOe SUiVe offre un panorama de la débrouillardise et du cheap
labour. On y voit des gens au travail, actifs ou en pause, de la conseillère en propos érotiques au vendeur de glaces.

Le projet d’Ehmann et FarocNi est noble, tant leur parcours se transforme en ateliers de création. Ce sont leurs « élèves
», quelque peu exploités, dirait-on, qui tournent les images. L’installation en neuf écrans (un par ville) se présente
comme un chœur à la fois cohérent et chaotique.

Présent avec une photo et deux corpus de dessins, Alain Parent est un cas à part, comme artiste-travailleur, détenteur
de deux identités parallèles. Cet urgentologue de l’+ôtel-Dieu de Québec, actif aussi au NunaviN et dans un camp de
réfugiés, a traduit ses déplacements, ses moments d’attente et ses interventions en œuvres conceptuelles.

Avec Parent, le temps à l’ouvrage devient œuvre. Quelque part, sa double production fait de lui le parfait rejeton de la
rentabilité capitaliste. Mais il fait figure de privilégié. Pas s�r que le livreur de Pepsi ou le signataire d’un contrat « zéro
heure » puisse maximiser ainsi son temps.

Travailleuses sociales pour l’organisme 5AP Jeunesse, Joslle et 6arah sont des modèles d’un tout autre ordre. Elles
ont été suivies par Emmanuelle Léonard, dont la pratique Áirte habilement avec le documentaire depuis plusieurs
années.

Dans Le FaPion et Oa gUkFe, les nuits de Joslle et de 6arah sont faites de longs moments d’attente, si on résume leur
boulot à la distribution de préservatifs et d’autres objets destinés à des populations marginalisées. Il ne se passe rien et
pourtant, il y a beaucoup de non-dits dans ce récit en ellipses. 6ans ces temps à attendre le « client », le service, le
travail perdraient sans doute de leur richesse, de leur efficacité.

Pendant ce temps« 
Dans la petite salle, la Galerie de l’UQAM présente 7eUUain Ge jeX[, projet de fin de mavtrise de Leila =elli. L’installation
en plusieurs vidéos, dont certaines sont à découvrir à travers les orifices d’un mur, parle aussi d’attente et de temps en
apparence non productif. Au-delà de nous transporter dans un camp de réfugiés syriens, l’œuvre sonde notre désir de
tout voir, de tout comprendre, de tout raisonner. L’ensemble est animé d’un beau dosage de visible et d’invisible.
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